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. . LE SEUL S0URNAL FRANCAIS E 
" LA SASRATCHEWAN ? 


| Organe deg Catholiqnes & langue. 
francaise dn Nord-Ouest 


Le. “Patriote” eat lu chaque & 
eméine 
-Dar plus de 30 «000 personnes 


ps … Le Congrès st ter 
suce, nié me À iiomphes est terminé. Ce fut non seulement un 
ou ’après toutes les prévisions humaines, étant donné la dés 
pression financière intense, co Congrès eut dû être un fiasco. Voilà 
pourquoi les chefs eux-mêmes eurent un moment l’idée de le remettre 
à‘une date indéterminée, Qu'es t-il arrivé? Pluis de 600 délégués, de 
tottes races, se sont rendus à Régina pour y étudier la situation co 
laire qui nous est faite et protester une fois de plus contre les am.n- 
démients injustes et vexatoires votés depuis deux ans. 

… ‘Avec une pareille crise, alors que la récolte: est à peu près 
partout compromise, nous n’aurions pas eu 200 délégués en temps 
ordinaire, c'est-a-dire si la situation scolaire n’eut inspiré aucuné 
inquiétude. La présence de ce nombre important de délégués, qüi 
dépasse tout ce qui s'était vu précédemment, est une éloquente réponse 


à-ceux qui affirment que nos difficultés scolaires sont exazgéréès de 
90“ “our cent. 


UNION PARFAITE DES CATHOLIQUES. + 


I en est une autre que l'on ne saurait trop faire ressortir, c’est 
Yünion parfaite qui régna durant tout le Congrès entre les différents 
groupes. On sentait, dans l'atmosphère, le désir, la volonté de s’enten- 
dre et de s'entr ‘aider. Parmi tous ces délégués de toutes races, on | 
n'entendit pas une remarque malsonnante, pes une parole désobli- 
geants. 

- C6 fut:le triomphe de cette paix, dé cette harmonie parfaite 
dont nos âdversairés parlent tant et qu’il scrait si facile de réaliser 
en rious accordant un peu de justice. 

:. ‘. L'année dernière, il s'était trouvé bien des sceptiques pour 

prédire que cetté union des catholiqués,. dont lan .jetait, les bases 

_ aux. Cpngrès dé Saskatoon, ne vivrait ‘pas longtemps. Et voilà qu’à 
Rébina. cette union.s'affirme vigouréuse,. triomphante, ! avéc de mér- 
veilleux: <eSpoirs, pour l'avenir, : ..- 

Unis eur le ‘terrain religieux, ‘les ‘catholiques ne:8€ aiséeront 
pes | diviser. ‘par lès questions raciales. Les délégués, de Rés ina .con)- 
prireritque pour mbttre céfte union : # v abri de toute” sufprise, il était 
tous de ‘reconnaître. loÿ além ont, les ‘droits acquis “pai chaque 
Groups _ sr tr. 


LE CONGRES FLE FHANC. AIS 
‘C'est pourquoi, il n’y eut aucune opposition aux, différentes 
résolutions qui demandèrent au. gouvernement de rappeler: Jes amen- 
dements injustes envers Le français, Ce fut à l’unanimité-que le Conxiès 
dernändà au. même gouvernement. de répandre plus lärg:mènt l'en- 
seighiement du français dan: les écoles primiaires de cette province. 
EL C'était ün spectacle réconfortant que de voir les 800 délél'yués 
de la Catholic School Truste's Association," dont aucûn n'était de 
dé, notre race, voter dans leurs sirnces spéciales et énsuite dans leuré 
séances conjointes, à la demande de leur propre comité, des résolut'ons 
cn fäveur de notre langue, affirmänt ses droits : spéciaux en ce pays. 
L C’est un ‘geste pour lequel 'nous sommes profondément recon- 
nuuants à à nos-amis, et qui aidera puissamment à maintenir les rr- 
lations.. fraternelles, qui unis sent les différents groupes catholiques 
de cotté province. . 
. C'est une page d' histoire qui s ‘écrit. 


LE CONGRES FUT DIGNE. 


.{ ..: La-tenué dés. délégués, fut parfaite. Elle fait horinèur- à nos 
groüpes. Malgré une chaleur accablante, ils suivirent Avec _uné ré- 
v. (Suite à la:pagé 3) 
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Résolutions des 
| commisaires catholiques ; 


1: “Les conimissaires d'école catho- 


‘minorités. Ces minorités étant déjà 
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APPROBATION ET RENEDICTION 


Son Ex. Mér MeGuigan ouvré le Congrès — Messe solennelle et sermon. — Flus dé 600 
délégués de toutes races — Toules les asso ciations catholiques sont représentées , — 
Plusieurs prêtres asoistent — Parmi les principaux orateurs nous remarquon$é 
MM. Boll du ministère de l'Education, ‘ Brown, directeurs des Ecoles rurales; 
le Dr Uhrich et Hogan —— M. Cuddc hy, directeurs des Ecoles anglaises 
de Montré1, admirateur fervent du système de Québec, fait un vigou- 


Sa Sainteté Pio AT, Cité Vaticane, Italis, 
Les Associntions des Commissuircs d’ TScoles de Saskatehéwan de 
langue française et anglaise, en congrès, après avoir entendu la pressé 
célébrée par le Metropolitain et reçu l'approbätion de l'Episcopät à dm 
plorent ia Bénédiction Aipostolique. 
Jhcques-Charles MeGiuigan, 
dreheréque de Régina 


4 


Pb 


rèux appel.en faveur des minorités de la Saskatchewan. 
des congressisies, union solide de catholiques. — Heureux 
| présages d'avenir. Un b:nquet magnifique. 


COUP D'OEIL RAPIDE — IMPRESSIONS 


Le veille de l'ouverture 


Dès 7 heures du soir, quelques 
groupes se forment à la salle. Ste- 
Marie. ‘ ‘ 

La salle Ste-Marie est uñ. impo- 
sant édifice ‘situé derrière l'église 
de ce‘hom, celle de la paroisse, en 
{majorité de langue allemande, di- 

rigéé par les RR. PP. Oblats de 
Marie." “mmaculé On l'appelle 


D'auto, dis-je, qüelque- -fois dé ca- 
mion, ‘Ainsi en est-il du éuré - de 
Saint-Denis et de ses huit parois-; 
siens. 

Cependant: on ést content, Con- 
tent ct joyeux... oh $e retrouvé, on 
blague, On'craiüt bien un peu que 
la. pluie. diminue lé nombre des 


PREMIER JOUR 
La. Messe 


A 8h. 30: ri. Son: Excellence Me 
MeGuigän veut bien ‘célébrer ja 
messe à l'église ‘ Ste-Matie.: Les 
bancs de-la vaste nèf sont bien gar- 
nis. Tous: les: délégués y sontrpas 
cependant. Les trâhs ne-sont pas 
tous arrivès envore, Et les chem'ns 
boueux .ne permettent. pas. toute la 


es 


. ji. RAYMOND DENIS. 


“salle”? au singulier, - en -réalite, 
c’ést un bâtiment qui comprend 
deux grandes salles ‘et plusieurs 
petites. .On.ne peut désirer mieux 
pour. un congrès: 
La Volrsverein, association popu- 
laire allémande, à nommé: un co- 
mité de réception des mieux or- 
ganisés. Il, donne tous Jes rensei- 
gnements désirables, 
délégués à des chambres, retenues 
d'avarice dans les maisons privées, 
au prix. modique de 50 sous. : 
il a plu dans la journée. Les dé- 
léguës du nord n'arrivent que tard 
dans la nuit, Beaucoup sont bou- 
eux. Ils ont accompli une randon- 
née dé 200 à 300 milles. Et, pour 


conduit’ les. 


liques, de la Saskatchewan, réunis 
en‘ congrès à Régina les 7 et 8 juil- 
ét, 1931, tiennent à exprimer leurs 
señtiments d'entière lovauté à Sa 
Majesté le-Roi Georges V et à Lord 
Bessborough et au Dr Munroe, re- 
présentants distinguès au Canada, 


2, En conformité avec In doctrine 
‘de lEncyclique sur léducation 
chrétienne de la jeunesse à laquelle 
il ‘adhère profondément comme à 
la seule vraie doctrine. 

En conformité. également : 
l'esprit de la Confédération et 
JEmpire Britannique qui est 
‘esprit chrétien. . 

Le présent congrès déclare 12 
l’enseignement religieux fait essen. 
tiellement partie de l éducation, 

En conséquence, il émet le voeu 
que lé Gouvernement, après” avoir 
consulté les chefs hiérarchiques des 
diverses dénominations religieuses 
de cette province. permette doré- 
navant et facilite atx ministres des 
cultes, de donner, dans les écoles, 
aux enfants de leur religion, la 
doctrine religieuse qui est la leur. 
Cette instruction pourrait être don- 
née dans la langüe maternelle de 
l'enfant. - 


avec 
de 
un 


à Les commissaires d'école Catho- 
liques réunis au Congrès au nombre 
de 650 à Régina tiennent à protes- 
ter une fois de plus contre les a- 
mendements à la loi scolaire qui vi- 
sent le port d’habits religieux dans 
les écoles. Ils affirment que ces a- 
: mendements ne peuvent pas s’ex- 


p'iquer par le désir de protéser les | 


justement protégées par le droit qie 
leur donne la Constitution d’avot» 
des écoles séparées. Ils considèrent 
ces amendements comme souverai- 


‘nement infjustes pour ‘les “districts 


en majorité Catholiques qui sont de 
par la loi obligés de subir le systè- 


me d'écoles publiques; et ils de- 


mandent au gouvernement de rap- 
peler ces amendements où d'auio- 
riser les Catholiques de transformer 
leurs écoles en écoles séparées, 


4 Cette convention proteste vigou- 
reusement contre l'améndement qui 
exige que les Commissaires d'éco- 
les “puissent lire et écrire l'anglais, 
et diriger une assemblée publique 
en Anglais. Cet amendement est in- 


juste pour les pionniers qui sont 


de bons et loyaux sujets Britanni- 
ques, et ont permis par leur travail 
le développement de rette province, 
Il est contraire au principe de jus- 
tice Britannique, et il exige des 
commissaires d'écoles des qualifi- 
cations qu'on exige pas des- “députés 
ni même des ministres. 


5 Cette convention proteste égale- 
ment contre l'amendement qui rend 
l'usage exclusif de l'anglais dans 
toutes les assemblées d'école, à: 
Pexelusion de toute autre langue, 

Elle considère cet amendement 
comme mesquin et tracassier lors 
que par exemple la totalité des con- 
tribuables où des commissaires ap- 
partiennent à la même nationalité, 
et est d'avis qu’exception aurait dû | 


(Site à la pree 3) 


plusieurs; cela signifie 12° heutcs 
d'auto däns les mauvais chemins. 


eee g mn es 


ise au point 


4: 


Des amis de l'Est et de l'Ouest 
auraient désiré me voir relever de- 
puis longtemps certaines attaques 
faites contre moi par quelqu'un de 
Québec: Mais il est de ces attaques 
que l’on dédaigne. Gelles-là sont du 
nombre. 

Je savais 
diens de la Saskatrhewan se char- 


geraient de ‘faire la réponse qu'il 


fallait, Ils n'y ont pas manqué, et 
je les en remercie sincèrement. 
A-lunanimité, je fus réélu par les 
deux congrès à la présidénce géné- 
|rale de l'Association dei. Commis- 
saires Fr anco-Canadiens et de l’As- 


sociatign Catholique Franco- -Cana-| 


dienne poste que j'occupe depuis 8 
et 10 ans. — et cela au milieu d'ac- 
clamation qui m'ont profondément 
touché. 

À l'unanimité, les membres des 
deux congres affirmèrent leur con- 
finance absolue dans teur président. 

A l'unanimité, les congressistes 
protestèrent de nouveau contre 
fous les amendements scolaires vo- 
tés depuis deux .ans, approuvant 
ainsi l'attitude: prise par leur: pr- -É 
sident. 

-Sans die voix discordante, les 


| ° (Suite à la page 4) 


… il 
que les Franco-Cana- 


‘vitesse désirable. 


L'orgue de l'église chante là-haut, 
Aloffertoire Mgr lé Métropolitain 
adresse la paroié aux délégués en 
français et en anglais, Puis ce sont 
des cantiques. 


Mardi matin: 


À 10 heures, on est iout surpris 
de se trouver si nombreux au lieu 
| des réunions. Et un s’attarde telle- 

ment à bavarder joyeusement qué 
les présidents des associations ont 
de la peine à étiuhir l’ordre néces- 
saire pour l'ouveriure du Congrès. 


ŒE ECUTIFS 


L'Association Cätholique 
Franco-Canadienne 


Président. 
M. Ravmond Denis, Vonda. 
der Vice-Président. 
M. S.-M. Bonncau, Gravelbourg 
2ème Vice-Président. 
M. Adrien Doiron, Vonda, 
Secrétaire-Trésorier. 
M. Louis Demuy, Saint-Brieux, 
Directeurs. 
M. L.-P. Côté, Montmartre. 
. M. N. Carignan, Ponteix. 
M. Alph. Jultion, St-Hippolyte. 
M. JA. Bellefleur, Willow-Bunch 
M. Eug. Durelte, Shell-River. 
M. Joseph Srhestre,' Bellegarde. 
M. Oscar Dechicf, Forget. 
M.Jéan Dupesron, Montinartre. 
\ Chas. Van Elslandé, Meÿronne, 
. N. Couture. Ferland. 
à Hôude, Storthoaks 


ON mes 


“Cathol'e School Trustees’ 
Association”? 


Président. 
M. WF. Hargarten, Bruno. 
Vice-Présidents. 
M. Anton Kaufman, Leipzig. 
M. Arnold Lochr, Muenster. 
Directeurs. 
M, John Chelle,. Stockholm. 
M. J. P. Kelleher, Moose-Jaw. 
M. Joseph Jost, Lemberg 
M. Mike Gcary, Saskatoon, 
M, Paul Judttner, Prelate. . 
M. John Studer, Holdfast. 
M. Jobn Brintmeier, 
SECTION RUTHENE 
Président, 
M. Mike Bilinski, Prud' homme. 
Vice-Président. 
M. Steve Rypchinski, 
Prud’homme. 


Directeurs. 
M. John I. Turchenur, Meacham. 
M. John Protz, Yorkton, 

M. Leon Yuzwa, Cudworth. 

Sec,-Trésorier, 

M. Wazyl Charney, Vonda.: 


délégués, Où-espère quand même.) Denis el Hargarten sout chaleureu- 


sécu il s'adresse aux délégués. 


wan School 


Raymond Denis, 


WE, Iargarten, 


. ©: | Réponsé, reçue jeudi après-midi, 

MM. Raymond Denis et: W. F:! 
Hargarten président côte à édte, Le 
R. P. Schimnowski, nonvean curé 
de Ste-Marie souhaite une très ai- 
mable bienvenue aux délégués. 
Puis, entremèlés de chants populal- 
res si bien dirigés par M. Jutras, 
les discours présidentiels de MM. 


Le Frise 


© Curainal Pacelli, 


sement. applaudis. 

M. R. 4 Heune est le président 
de la’ Saskatchewan Schoôl ‘Trus- 
tées” Association. À l'invitatioi des | 


DU DELEGUE APOSTOLIQUE 


Téléz 'e 
Son Fxcellence Mgr. 


dent votre bénédiction. 


Archavêque 
Raymond Denis, 


WF, Tlargurten, 
| Président de la Catholie Se 


7! RE ETONSE DU DELEGUE 


Agréant les nonnnages des 


. FW. HARGARTEN . 


dngrès. 
Son langage est modèére. Il use du 
grand. argument de la persuasion. 
Maitre Adrien Dorion le remercié 
en quelques mots et lui proniet que 
Je Congrès étudiera, le problème de 
savoir si les associations catholi- 
ques des commissaires d'écoles doi. 
vent s’amalgamer avec la Saskatczie 
Trustes’ Association. 

Durant.toute cette matinée, les 
congressistes affluent. Ils 5e, chif- 

Sue Lt puge 4 


RESOLUTIONS 


1 Doiren-Lepage 
Ce Congrès asprouve félicile et 
remercie chaleureusement Je Pré- 
sident-général, M. Raymond Denis 
— d'avoir renseigné, avec vérité et 
exactilude, nos frères de Québec 
sur les luttes qu’on nous impose 

en Saskatchewan. 
IL exprime sa reconnaissance é- 
nn mue et profonde envers Ja provin- 


Autour d’une 
e 9 
_ nominatio ce-mère, dont Jes députés, les so- 
; - ciétés, les journaux et le peuple ont 


La nouvelle dela nomination de pris notre défense et sont venus à 
M. Marcotle comme. sénateur par- notre secours dans les attaques trop 
vint à Régina, à l’ouvertute même | vraies et trop réelles faites à l'élé- 
| de notre Congrès conjoint, J'eus | ment le plus ancien du Canada, 
le plaisir de l’annoncer aux délé- [dans notre province canadienne. 
gués, qui accueillirent cette nouvel- Adoptée. 
le par une sulve d'applaudissements 

Je suis heureux de joiadre mes 
félicitations à celles que le Patriote 
adressait la semaine dernière à M. 
Marcotte. Il méritait bien cette hon- 


2 Doîron-Abbé Jérém?2 

Qu'afin de faciliter Je travail du 
president général et d'établir entre 
le comité “central et les différents 
ucreles -des relations plus intimes 


Secrétaire d'Etat 


YA % 


APPROB: ATION ET RENEDICTION 


mme envoyé par le Congrès. 
André Cassülo, 


Jacques-Charles Me Guigan. 


André Cassulo, Délégué A postolique en Canada et Terre-Neuve 
. Suite à lu paye 5. 


: 7 présents à 


Pr ésident de l'Association des Commissaires d'Evolé Franco-L'antditns 


Président dé la Catholie School Trustds Assoëétion 


Sen Excellence Mgr MeCtuignn, Arelervêque da Régina 

Saint Père aveueille paternellement les hommagés des 
Associations Catholiques des Commissnires d’'Ecoles Catholiques de 
le Saskatchewan, accorde la bénédiction demandée ct espère qua le 
CCHUTÈS porter des fruits salutairos. 


Délégué Apostolique än Canada, Ottawa. 

Les Associations des Commissaiiés d'Ecoles ‘ Catholiques. de “la 
Saskateh avan, de langue fr an çaise" ÿ angläise,. bn dnred avis avoir 
assisté à ia Saint Messe célébrée par le Molropolitäin, &t reen l'entière! 
approbation de l'Épiscopat, vous présente leurs hommagrs èt déman- 


CR 


de Régina 


Présidont de V'Assenriation des Comani issaires d'Ecole Franeo- Canadiens 


hool Trust:ds’ Asssciation 


APOSTOLIQUE ‘ 


Son Exesllence Mer MeGuigan, Arehevêque de Régina. 


Associations des Commissaires 


d'Ecoles Catholiyu.s de la Suskatchewan, jo bénis volontiers leurs 


° 


GR Gr gr mers porte eur perdra ar ésmennren qpp eee Eve 


DE L'ACEC. 


tout tentér pour reconx 
tituer les comités régionaux selon 
les prescriptions des statuts. 

Adôptée 


5 


Abbé Jéréme-Demay 
Que toute question importante et 
discutable publiquement soit sou- 
mise par circulaire à chaque cer- 
cle pour étude, 
Adoptée. 
6 Demay-Blouin 
Considérant que le meilleur moy- 
en d'intéresser les membres à l’oeu- 
vre de PACEF.C, soit de leur de- 
mander une cotisation personnelie, 
ce qui W'a pas lieu quand 10 cercle 
prélève les fonds par le moyen de 
fêtes et de pique-nique; 
Considérant que la cotisation à 
domicile a donné de bons résultats 
dans Ja province du Manitoba . 
Le présent congrès conseille aux 
cercles paroissiaux de recourir à 


neur. M. Marcotte fit en Saskatche- {trois vice-présidents généraux 
waur toutes les luttes de son parti lsoieut nommés ayant chacun à char 
H se présenta conune candidat con-|ge un certain territoire. 11 est en- 
servaieur, à différentes ‘reprises, tendu que cette innovation m'est. 
alors qu’il savait bien n'avoir au- apportée qu'à titre d'essai. 

cune chance d’être élu. Il demeura 
fidèle à son parti dans des temps 


où cette attitude, dans notre pro- , 
vince, exigeait un certain courage- Considérant que TA.C.F.C,, n'at 


Si quelqu'un méritail la reconnais- quelle manque en Gertuines parois 
fait bien Jui, SEoUPe politique, Le ses nn cercle régulièrement ronsti- 
PTE | c ons des sta- 
L'A.C.F.C. est heureuse de la no- que selon es pe entrés $ engage 
mination de son ancien vice-prési- , F 1 sas 
dent. Elle sait que, dans le règle- dans la personne des dé êgués pré- 
y lsents à promouvoir la fondation et 
ment de nos questions scolaires, À ä L 
saura s'élever au-dessus des. luttes le bon fonctionnement des cercles 
de parti, C'est parce que nous le paroissiaux. 
coAvVssons, que nous fAvOons- 
nergiquement appuyé sa candidn-| 4 
ture, Nous savons qu’il re trompe- 
ra DAS la -coufiance que: nous , a 
vons placée en lui. . 
Geîite nomination fait honpene | 
(Suite à } page 3) 


3 Bonneau-Abbé Jérôme: 


: Adoptée 

Abbés Bäudoux-Jérâme 
Considérant pareillement que Ja 
bonne marche’ des comités régio- 
naux est nécessaire pour réunir les 
forces les mieux organisées, le pré- 
sent’ cougr ès s'engage des déléguës 


Adoptée: 


ce mode de prélèvement là où 1 
est’ possible, 

Adoptée, 
7 Demay-Raymond 
Ce congrès charge les nrganisa- 
teurs du concours de français de 
‘faire observer strictement les règle- 
‘ments du concours et d'appliquer 
les sanctions prévues par ces regle. 
ments dans tous les cas où l’on y 
dérogera, 

Adoptée. 
8 Hfoude-Galarneau 

Considérant. ‘que la révision des 
statuts de l'AC.F.C, est nécessaire 
pour la bonne marche de l’Associa- 
tion; 

Considérant que cette révision 
doit être opérée par un travail de 
coopération et de longue haleine, 
ce qui n’est pas possible dans un 
congrès  générai, 

Le présent congrès charge expres- 


(Suite à la page 5) 


vivre selon les aspirations religieu- 
ses et nationales est la même. 


Plus de 600 délégués 


- | Mercredi matin 
portantes et x réussit en des er | Cet avantmidi est par execllen- 
t 


trent (Suite de la pege 1 ) 
en H moin ve , , + ‘ 
tous sont Plein, d'entrat 60. Et D a celairent. : . [ce une séance de travail. Les dis- 
Ê | Dans Les diseussions, M. Denis! cours, les rapports, ont éclairé les 
Mardi après-midi . | apporte toujours les précisions congressistes, On se réunit pour 
d'un connaisseur sur les questions mettre tout au clair, demander les 
de théorie el &e pratique. I sait, dernières précisions, formuler les 
résumer une leçon d'hisloire, dé-| desseins du Congrès, On n'a qu'à 
gager l'importance d'un fait, Et lire les résolutions et on voit que 
parce qu'il connait personnelle ce travail s'est accompn. 
ment à peu près lous les délégnés, Sans doute, Les congressistes  6= 
“est apte à comprendre leur alt fajent disposés à discuter encore 
tude et leurs objections, pour mieux comprendre et se pré- 
Son Excellence Mgr Villeneuve, parer à mieux agir. Et c'eut été 
prèchant des retraites sacerdotiles fort bien de suivre en cela les dis- 
au Manitoba, a bien voult  délé- positions d'un chacun, Mais Île 
guer le R, P. Lamontagne, OM, temps est si limité, Lt les sujets à 
recteur du collège Mathieu, pour étudier ent tant d'envergure, qu'att 
nous parler de l'enseignement se- moins cette partie du travail 5e 
condaire, donné dans les collèges poursuive maintenant, Que les 
classiques. idées qui ont élé semées germent 
Le L Père le fail avec clarté et dans l'esprit des délégués. Qu'ils en 
chaleur à la suite de la lecture et fassent part à ceux qui les ont en- 
de la discussion du rapport finan- voyés. El quand viendra le pro- 
cier de l'ACE.F.C. . chain Congrès un travail se sera 
Monsieur Louis Gôté. le défen- fait, préparant le terrain pour uue 


À partir de cet apres-midi jusqu'à 
demain après-midi, les deux associn 
tions se séparent en séances parti 
Culières. Le programme est cepen- 
dant à peu près le méme. Plusieurs 
des orateurs sont communs aux sé- 
ances distinctes, Tandis que chez 
les nôtres on parle français, ches| 
les autres on parle angéais, alle 
Mand où même rulthène. 

Les chants canadiens imprègne: 
de vie l'atmosphère, On est tout 
yeux et tout oreilles, Aussi, tunt à 
l'élection des comités que dans les 
discussions qui suivent les rapirnrts 
on sent un intérêt général. 

Les rapporteurs ont eu à coeur 
.Œ'être clairs, précis. Sans s'embur- 
rasser d'une abondance de mots 


stériles ils cherchent à se mettre 4° 

sSils c à ñ . ie î re Ë ; or $ 

la portée des auditeurs et de leur SCUr des droits du français à la meilleure étude, encore, de nos 
législature ontarienne a été retenu Problénres. 


Les élections montrent l'enthou- 
siaste confiance des délégués, de 
la population qu'ils représentent. 
en les chefs qui ont dirigé les mou. 
vements de l'Association durant Île 
dernier terme, Les mêmes officicrs 
à peu près sont élus. À eux de 
mettre encore une fois Jeur cxpé- 
rience au service du bien commun. 


bien expliquer ce qu'ils disent, Ca 
été le cas de M. de Margerie, quand 
il a parlé des activités nombreuses Je 
du secrétariat, que peu soupsan- dans un télégramme, 
naicnt, et du placement des jostdu-i M. Gratton. qu'on n'a pas eu Je 
-trices, si important pour la bonne temps d'entendre durant l'après 
ggnduite de nos écoles. On peut en midi, traite de l'enseignement du 
dre autant de Maïtre Doiron, dans français dans nos écoles primaires 
le sujet si captivant de l''Entrevue On s'aperçoit que M. Gratton esl 
avec Je ministre de l'Insiruction homme d'expérience. Il dit ce, 
publique. On doit le dire surtout qu'il sait, ce qu'il a fait. Et il le: 
de Maître Bonneau. Maitre Bonnesa dit de facon à être compris de tout ! 
a beau dire qu'il n'est pas familier le monde. MM. de Margerie et Dou-! Les deux-associalions se réunis- 
avec la langue franeuise, la mani. ect, experts aussi en malière d'en- sent dans une salle commune, 
re dont il s'en tire est un démenti.  spignement corroborent les dires On sent que l'union de tous Ies 
M sait ce que valent les mots. I de M. Gratton, Ils en profitent pour Catholiques #st étroite. Peut-être 
appuie sur les idées les plus im- faire veir d'autres aspeets du prn- jusqu'ici n'a-t-on pas as56z aPpuvc 
A __… blème. On a hâte d'entendre Mai- Sur ce fait, le plus important par- 
à: rs a | ne Ffonri Lacerte, président de Ce qu'il correspond à la tendance 
l'Association d'Education des cana- essentielle du catholicisme. En ef- 
‘dicns- francais du Maniloba, M. fet. l'église catholique, de par sa} 
Denis le présente aux délégués en mission, est d'un plan supérieur à, 
celui des races et des nationalités. 


| termes admiratifs. El Maitre Lane COUE : 

‘certe fait l'histoire de la situation L'église est un corps universel, pos- | 
F 
| 
il 


à Ottawa par des devoirs profes- 
sionnels. I en exprime ses regrets 


Mercredi après-midi 


ï 
î 


de nos frores manitobains, De sédant une doctrine et une discipli 
lemps en temps, il en réfère à no- ne universelles, Chaque homme; 
ctre situation propre, pour mieux ‘peut y prendre place. SANS perdre 
: nous faire comprendre. Mais it se Jes caractères distinctifs qui lui | 
: défend de vouloir comparer où ju- .viennent avec Ja nalssance. Mais 
iger. L'étude de M, Lacerte est fort ,Sl la communion catholique n'en- 
linstructive, Et on sent que si In lève rien de ces caractères, les dé- 
{aelique de nos frères manitohains passant, elle SY adapte et cimeute 
diffère, la volonté de vivre, el de une union qu'aucuñe union n'appro 

- _ tche. C'est celle du corps mystique | 

jdu Christ. Chrétiens, nous faisons 

partie de ee corps, tout en restant 

l français, anglais, allemands ou ru- 

:thènes. 

En écoutant le magnifique dis- 
cours de M, Thomas Cuddeby, di- 
recieur des écoles anglaises de 
Montréal, c'est à lout cela que je 
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Daoust, Lalonde & Co. 
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! CHAUSSURES : 

pensais. 

| Tanneurs rt Corroysurs j M. Cuddehy est un admiratcur 

| RORKEAT ET FARRIQUE fervent du système scolaire du 
! Québec. Son éloquence en témoi- 


#6 À 49 Carré Victoria june, Ici encore, point de compa- 


raisons. Mais des faits, et des faits 


MONTREAL QUEREC D ue 
qui s'imposent, 

= ER SEE ET RE Re A défaut de l'honorable Ander- 
cs ” 5 RE nee der pemm nées peeemqneitpnnnntepeenaammnt rfson invité en sa qualité de minis- 
- ibtre de l'Education, M. Ball, sous- 
ne US TS LES REMEDES DE æ ‘ministre. est venu dire combien il 
à . Fa 9 #” IDiélait content de nous voir si nom- 
Li Ë e ÎLbreux et intéressés à la cause de 
l ee Ë ‘l'éducation. M. Ball se montre très 
Él DONNENT LA SANTE | sympathique. Après avoir expliqué 
si FBemide No 5i-Maladios des Reine-Gravelle. . | , "e Fouage administratif du système 
à Supprime les doulcurs des reins. Nettoie et : scolaire IC il répond Avec comper 
ä ralraichit les reins et In vessie. iltence à plusieurs questions qui lui 

&; ns . . ‘ont été présentées, 
«i temêde No 6:_Maladies des voies Urinaires, , 1° Ua Brown directeur des é 


à 
3 


Calme les douleurs, désinfecte et rafraîchit les 


organes, coles rurales nous parle du nou- 


veau programme d'étude avec ‘con- 
_viction. Chez lui encore, la sympa- 
‘thie à notre égard est marquée. 
MM. Denis et Hargarten, ainsi 
[que M. Mike Bilinski, président de 
la section ruthène de la G.S.T.A,, 
: viennent clore par quelque mots 
cette dernière séance d'étude du 
Congrès conjoint. 
| Nous ne pouvons pas ne point 
constater, avec tous les orateurs, 
| 
t 


Ne FRhuimatisme, Goutte, Sciatique.--No 2Ma. 
aûies des nerfs Insonmnies--No 5 Maladies de 


t 
l 
| 
l'estomac: No 4 Anémie-Faiblesse-Convales- | 
| 
l 
Î 
: 
È 


HET TIED 


cence; No 7 Toux--Bronchite--Grippe, No & 
Maladies du Coeur. No 4 Albuminurie. No 19 
Maladie de la peau--Eczéma, No 11 Maladie-du 
foie--Constipation Hntérite. Nol2--Congestion 
-_Retour d'âge. No 123--Asthme--Oppression-- 
N . à Ptouffements. Nolf Embonpoint. Not5 Contre 
mvioiéiunnithfus à les vers, No 16 Coqueluche. | 
“UN REMEDE FOUR CHAQUE MALADIE" 
Les Temèdes de J'abhé Warré se vendent au prix de 51.23 la hoite, 
Lhez votre mharmacien, les principaux marchands de la province 
ainsi que chez: EUGENE CADIEUX 
WILLOW-BUNSCH SASKATCHEWAN 
DISTRIBUTEUR POUR L'OUEST, GROS ET DETAIL 


UE SVARE HUE LL EG ET LUEUR AURAI ENTIRANECE EAN Ant à 


iqu'en dépit fle la crise financière, 
: ce Congrès remporte un vif succès. 
Les dépenses encourrues ont.été 
immenses à côté des ressources 
le nombre des délégués est consi- 
dérable. Les commissaires d'écoles 
catholiques ont entendu l'appel du 


. x : . , 
si E BE Souverain Poutife pour la défense 


- à = eo go | ces DrineipEs catholiques en édur 
Congrès Eucharistique pass Cages en sa 
Dublin, 1932 


pour Pavenir. , 


Mercredi soir Le banquet 
Une foule compacte remplit la 


Compagnons agréables, confort unsurpassable, cellence Monseigneur McGuigan 
servire et cuisine de réputation mondiale; fait son entrée vers 8 heures du 

tout ceci sera vôtre si vous allez au Congrès soir. 
Eucharistique.. à Dublin. par le. Pacifique Les dumes de Ste-Marie servent 
Canadien. un plantureux repas, qu'entrecou- 
: , “ñceorvvati . » # + , Dent des chan $ “ense , né 
Faites vor réservations de Départ. Spécial L. l enr ç S ts d'ensemble dirigés 
par l'impavable Jutras, un duo de 


bonne heure afin de vous 
assurer une plase de choix 


+ LE L 

d'un Paquebot Duchess violon exécuté par MM, Nick Rit- 
de Montréal ler et Fred, Sidler, des solos par 
le 11 juin 1932 ‘ pue das acnnpagnée de Mme 
| Ci par Mille Rosie Messman, 

accompagné de Mile Ehman. 
Le banquet est présidé par M. le 
docteur Roy qui présente avec. grà- 


Directement à Dublin 


Pour plus amples renseignements 


s'adressor à FR. W. Greene, Ass't. L 
Agent général, Edifice € PR ce et finesse les distingués orateurs. 


Son Ex Mgr'McGuigan, après 4- 
voir lu le télégramme -de Son Ex. 
le Délégué Apostolique, celui de N. 
S, P. le Pape n’arrivera que de- 
main, félicite chaleureusement, d’a- 
bord en anglais, les délégués, pour 
le beau et bon travail accompli du- 
rant ces deux jours de: Congrès. 

Malgré les temps durs, dit Son 
Excellence, vous êtes venus très 
nombreux, animés ‘d'un bon esprit, 
comme j'ai pu le constater: Conti- 
nuez à travailler. Vous devez faire 
{tous vos efforts pour enréler, dans 
les rangs de vas associations €ea- 


Edmonton: G. R. Sualwell, Agent 
de Dis. des Pass, Edifive du C, P, EX, 
Saskatoon, où à. W. C. Casey, Agent 
Général des Passagers pour les Pa- 
Winnipeg, Man, 


Canadien 
Pacifique 
L 


Vous auvez toutes les facilités possibles pour In célébration de n 
da Sainte Messe sur les Pagnethots du Pacifique Canadien... 


‘qui m'ont envoré avec la conviv- 


restreintes de tous. Et cependant, pour Et le bonheur ne.se trouve 


vaste salle Ste-Marie quand Son Ex- | lorique de la situatior scolaire en 


; n . [pleine puissance de ses droits na- 
tholiques, tous es commissaires : ne ”. : 
I d'é ces * catholiques. Que votre turels. Et c'est cet esprit là qui a 
[mec { sou i oit I elui de l'harmo- rendu la Confédération possible en 
grand souci soil ce 1867. Cest Jui qui 
nie et de la charité. Efforcez-vous mer ce peut-êlre, 
‘do , Ù . : ulité de , 
de comprendre la mentalité E ment quand même, 
ceux qui sont étrangers à nolre foi, Fes les provinces. Et cela est 
Non pour votre esprit catholique, vrai que par son arlicle 
mais pour vous associer À-CUX, AU Lo pa mért onnt on 
tant qu'il est possible, pour le bien de l'Amérique Britannique du Not 
de notre pays. De la sorte. vous 
pourrez accomplir votre devoir de 
catholiques et de ritoyens, Que le 
bon Dieu vous bénisse, vous Et vu- 
tre oeuvre, 
| Une seule pensée règne dans mon 
esprit, et un: seul sentiment doimi- 
ne dans mon coeur, ajoute, en fratl- 
çais, Son Excellence. 

Cette pensée s'impose à moi au 


mais 


provineiaux, limites 
cour, aucun gouvernement, aucun 
parlement, sauf le Parlement impe- 
rial ne peut permettre de fr 
Cela, les commissaires d'écoles ea- 
tholiques doivent le savoir, afin 
que forts de leurs droits, ils puis- 
sent s'unir pour le revendiquer, 
M. Cuddehy. 

; M. ‘ as Cuddehy profite de 
spectacle de votre esprit et de vo- Tite lentara une fois 
tre courage vraiment catholiques. 7. nn . nn 
L'éducation chrétienne. est .de tou- À prendre la parole por apporter 
te première importance, Or, vous. que ques C0 npie ; 5 A di tu 
avc traité magnifiquement les qu'il a fait, dans l'après-midi, du 
avez traité masi ® système scolaire québecquois. 
questions qui s'y rallachent parte puis il revient sur un fait impor- | 
que vous les avez traitées an, poigt +, ETS et l 
L vue de la foi c'esta-dire en tant: chez lui, Ji bas, c'est. Ja doc 
c , ° | trine de l'Eneyelique sur l'éduca: 


anime, incons- [chef du Der Courrier, 
réclle- [aux Allemands, les supplie d’imiter 
l'union de tou- [les Franco-Canadiens dans l'amour 
si [de leur langue maternelle. Cela ne 
93, l'acte [les empêchera pas de devenir d’ex- 
d |cellents citoyens. Au côntraite, dt 
met certaines limites aux pouvoirs | conservi 
.qu'aucunt | que, ils apportent un trésor à Ia na- 
tion qu'ils ont choisie comme leur... ee 
Que Chacun s'efforce donc de res- Un enfant aux joues roses 
anchir. ‘ter fidèle à sa langue maternelle. ; 


siéns. 


les orateurs, les congressistes. .Au 


cours de mes voyages dans le Qué- ‘his dir : 
UT os SB e directement du labor u 
bec, dit-il, j'ai souvent entendu des atoire ‘du 


ete ce MA pr 
—— = 


CL RTS 


M, Bolt 


A 


TT 
M. Hargarten 
a 


M. W. Hargarten, en anglais puis 
en allemand, remercie :à son tour 
les congressistes, Puis en leur nom, 
il remercie la paroisse Ste-Marie et 
son curé, le comité de réception, 
les dames, la Volsrverein, les prè- 
tres qui.les ont tant aidés, - 
X 


: Î 
M. Bernard Bolt, rédacteur en 
s'adressant 


ant leur patrimoine cthni- 


“Notre petite fille, Térezka était 
toujours caladive, Après que nous 
lui eûmes donné du Novoro du Dr 
|Pierre, elle augmenta de poids et 
ses joues sont maintenant roses,” 
écrit Mme Anna Janosik de Moli- 
ue, Il Cette salutaire médecine 
herbeuse affecte d’une façon bien- 
faisante le procédé de digestion .et 
d'élimination, Comme elle ne con- 
tient pas d'ingrédients nuisibles 
elle peut, en toute. sécurité, . être 
donnée aux enfants. Elle’est four- 


. Le P. Balat 
Le R. P. Balai, cs.sr., dit quel- 
ques mots en anglais et en ruthé- 
ne, assurant tous les congressisies, | 
qui ne sont pas de sa langue, des 
schtiments d'amitié et d'union des 


“ 


M. Denis 


M. le chevalier Denis remercie 


Dr Peter Fahrney and Sons Uo. 


pleine lumiere. lomine d Ition chrétienne qui est pratiquée. Anglais protestants n'affirmer qe Chicago, Il, par l'entremise 
» i Î mine dans nfi ! os envolées j tai arfai ont Satis. Sci ësi ” 
Le sentiment qui don É Enfin. dans une de ces envolées qu'ils étaient parfaitement satis d'agents spécialement désignés. 


mon coeur en est un de vive Fe- oratoires qui électrisent son audi- 
connaisance à Dieu qui vous a 1N$- foire, M. Cuddeh- décrit quelques- 
pirés. Reconnaissance à vous tous jnes des beautés qui ont transpor- | 
qui avez discuté les problèmes de {4 son âme, Mais, dit-il, li beauté 
l'éducation chrétienne en Ce PAYS ‘qui vient de Dieu, est ln seule 
avee un tel esprit d'union el de raie beauté. Elle seule forme es °] 
charité, citoyens d'une patrie en les prépit 

L'Archevèque de Régina est «- lrant à la patrie céleste des enfants 
vec vous de tout coeur, 11 vous re-"de Dieu. Cette beauté vous ext of- 
mercie de ce que vous Avez fait'ferte en partage. Travaillez pour 
pour l'église. Il vous recommande vous en pénétrer. Votre cause est 
de rester plus unis que jamais en fhonne, vraie, jusle.- Elle est digne 
ces temps difficiles. Car l'union d'une victoire. En communion d'i- 
fait la force de ceux qui marchent idées avec vous, ie proclame la gran 
dans l'amour de Dieu et des hom-'deur de l'idéal de la Doulce Pro- 
vince. Et je suis assuré qu'en mr 


mes, 
Î ss, 0 . 
M. je Magistrat Henri Lacerte, tière d'éducation comme en roue | 


tour à tour, en anglais et en fran autre, Québec aura Thonneur de 
çais, assure Îles congressistes des .montrer la vraie va:e aux provin- 
sentiments d'amitié et de solidari-;ces plus jeunes et par | 
té de leurs frères manitobains. 
Nous avons toujours suivi avec 
intérêt vos luttes, sos entreprises, M. Hogan 
dit-il Nous avons toujours été a- M. le depute lon fait remar- 
vec vous. Et je retourne Vers COUR |quer que ce qe M. Cuddehy a af- 


tes destinées, 


non titre vous freres le net let mème de non-catholiques qui 
air rLompher ie AT io: abhité pee 

n ee iont habité Quéhce. 

nc ion ae Re ane ce que 1 blâme Mgr Marois d'avoir ex- 
jai vu et entendu ici: ealme sé- 
étude : 


rieux. désir de bien faire, en Saskatchewan, ne parfagr. Si 
approfondie de ce. qui touche de la minorité, ici, était aussi bien 
près l'avenir de l'église catholique l'fuitée que la minorité  québec- 


en Saskatchewan 

Permettez-moi de déposer une; 
dernière idée dans vos esprits: si 
vous avez foi en la réussite de vos 
entreprises en la mission de votre 
religion et de votre race, le bloc 
que vous formes sayra vaincre. 
Que ces mots du poète de chez 
nous soit donc Îes vôtres: 


quoise, dit-il, tout irait bien. 
Après Je Dr Uhrich, il tient à 
affirmer que l'instruction religieu- 
se est un élément essentiel de Pé- 
ducation. C'est parce jqu'elle a été 
mise de. côté qu'il y a tant de ert- 
mes. De plus, elle est un droît na- 
turel,.etle-est l'objet d'une loi-divi- 
ne, De quelle autorité peuvent donc 
“Croire pour rester droit sous lbien jouir les gouvernants qui dé- 
l'éloge. du blâme | fendent. de faire ce que Dieu com- 

se Ter. mess css PE mande? . .". 

“Croire pour être fort. Croire Tout Canadien a droit à.sa lan- 
pour être libre, ; gue: cela fait partie du patrimoi- 
“Inflexible et jamais de son but ne de tout homme libre. Et jamais 
dessaisi, | J’entrée au Canada de nen-Brilan- 
“Dans l'unique et rude sillon niques n'a été sujette à une condi- 
qu'on à choisi. tion: le mépris de la langue maler- 


Le Dr. Uhrich nelle. 


faits du sort que leur faisait la ma- 


d'être traités en esprit de justice. 


à de con- Chauffage à l'air chaud par gra- 
duire le Canada vers de trèe hait- |vité on pression, Ventilation adap- 


| firmé, il la entendu d’autres ‘déjà Ladd, Lafrenière Co. 


‘primé des sentiments qui ne sont is 
lpas fondés et qu'aucun catholique 


crité catholique québécquoise. Or,| : Livré exempt de douane au Ca- 


| 

il n'y a pas deux constitutions; une | nada. 

pour lx minorité du Québec, une, _ ere 

jour Ja minorité de l'Ouest. Cest 

l ÿ SARBAMEMEARUUY 


pourquoi nous réclamons le droit 


GRAINS 


Vous ne.songeriez certainement -pas 
à faire réparer votre montre où:vos 
verres chez un forgoron - 


NOTRE SPECIALITE 
FERBLANTERIE 


de tout genre 


- TOITURES METAITIQUES 
EN GRAVIER ET ASPHALT 


Alors pourquoi acheter vos grains 
ailleurs que chez un marchand de 
. grains, ‘ 
Les grains sont notre spécialité. Nos 
| contrats sont déjà donnés pour nos 
provisions de 1932 : : 

Notre catalogue de 1982 est en pré. 
,paration maintenant jusqu'au ler 
mars 1932, jour de l'expédition 
Lorsgue vous aclictez de nous, vous 
avez des grains de qualité: à .des prix 

raisonnables 


Bell’s Limited 
GRENETIERS 
Tél: 2701 … …. 102—6ème mme Fast. 


Adjoignant McDiarmid Lumber CO | Prince-Albert - - - « « - Sask. 
Ave. Centrale, Prince-Albert || En Ga a A SA A A A A 


Féléphone 3039 nee moe mpromgent nue empire pee en 


tée au besoin 


Tout Ouvrage Garanti 


. À. Ï. Wilkinson 


MACDONALD BLDG 


Coin Ave. Centrale et ie rue,O 


BONS DU DOMINION 
DU CANADA 


Bons Frovinciaux et bons de. 
….Corporations, donnant de … 
413 à 7% 
PLACEMENTS 

Nous offrons un premier 
hypothèque sur maisons de 
ville et fermes modifiées :à 

8% 
LOYERS PERCUS 


11 Remises faites 
mensucll:ment 


Assurances de tous genres 


THE 
‘Farmers Supply 


John Gabel, propriétaire 


Magasin à rayons où la 

qualité de notre marchandise 

et nos bas prix ne peuvent 

être surpassés. Une visite 
vous convaincra 


Angle Ave Centrale et Rue Rivière 


“PHONE 2881 


mme gens 2 Zee 


ML de Docteur Uhrieh, laic qui) = 
connaît la doctrine de, l'Encyclique | 
et l'histoire du Canada, prend en- 
suite la parole. Devant un. auditoi- 


Consultation 


Nous sommes toujours prêts à 
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re des plus sympathique, il argu- 
mente d'une manière très serrée 
sur ces deux chefs: “Une civilisa- 
tion est d'autant plus élevée, dit-| 
il, qu’elle montre d'intérêt dans l'é- 
ducation de la jeunesse.” i 
C'est qu'en effet, des principes 
de religion et de moralité assurent | 
à l’état de bons citoyens. Bien; 
plus, rien ne remplace, ne peul 
remplacer, ces principes. Car seuls 
ils donnent la vision de ce qui est} 
beau et droit. Seuls ils sont la lu-. 
mière qui donne aux actions hu- 
maines leur pleine valeur et la for- 
ce qui les rendent. glorieuses. 
Or, l’éducation,. telle que conçue 
par les catholiques, repose sur Ces 
principes, Et pourquoi. cela? Par- _Téléphones:-8063 et 3223. 
ce qu'ils assignent: à la'vie humaine 25 - llème rue Est 
sa réelle valeur. Prince-Albert, - -- - 


L'homme est fait pour le bon- 


répondre aux questions concer- 

nant notre service, notre mar- 

chandise et nos prix, Tout ci- 

toyen de notre ville ayant des 

problèmes personnels se rab- 

portant à notre champ d’activi- 

té, ou encore qui désire des in- 

formations générales sur le tra- 

vail de l'entrepreneur de pom- 
pes funèbres moderne, est invi. ! 
té à nous. consulter. Notre ex- 

périente nous qualifie pour don- 

ner de sages avis,:et ces com-. 
munications sont toujours en 

-toute confidence . 


HAMILTON'S LIMITED 
M. C. HAMILTON, gérant 


Entrepreneurs de Pompes 
Funèbres 


Sask 


qu’en Dieu. Rien.ne vaut, denc,;en| 
matière d'éducation que rattaché s 
à cette grande réalité. . Aussitôt 
qu'une éducation laisse de côté la 
religion et la morale, elle croule. 

Les difficultés mondiales ne 
viennent pas à défaut de science, 
mais d'un manque de vertu, de 
conduite, de caractère. 

Le Dr Uhrich fait ensuite l’his- 


| Modern Bread 


Company, Ltd. 


Saskatchewan. L'esprit de 1860, 


qui contenait en ;8€rme toute Ja 
structure actuelle ‘du Canada, est 
un esprit de. bonne. volonté. Browm 
était orangiste, Mais il s'allie à 
Cartier pour donner à chacun a 


PAIN SOM-MOR 


Obez tour les éplciers, Finvorez vo- 
tre coramnande 

DEVENEZ NOTRE AGENT 
2834, Prince-Albert, Sask. 
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Pour Service : et Qualité , 
“ Monuments funéraires 


.fe toutes, descriptions 
_ J..0. BRUNET 


414 rue Taché, St-Bontfocs, Men. 
Demandez notre catalogue ., 


Aarons 


Shoe Store 


Chaussures: pour toute.la fa- 
mille, Nous avous un excellent 
service de réparation et une 
salle d'attente moderne, 


L'Assurance-Vile GREAT WXAST | 
émet tous les genres de polices oux À 
taux.les plus bas. ne 
Evlices sur revenus - Polices 
bour. enfants - Bons pour families! 


, TELEPHONE 2570 ou subordonnés - Annuités - Dota-£ 


tions, 2 À 40 ans. 
‘Représentants : 


C. J. BROSTROM, C.L.U., 
Domrémy Hooy 
J.-A, BRODEUR £.-A. ROÏTEAU 
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Voisin ‘du Strand Theatre : 
Avenue Centrale Prince-Albert À! 
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SPECIAUX POUR MATINEES 
Tous les jours excepté le samedi - : 

Marcel (cheveux courts) 50c Shampooet Marcel.$1.00 | 


Shampoo et Fingerwave $1.00 
Coupe de cheveux: dames et enfants, notre spécialité 35e 


Situé dans l'Edifice Manville au-dessus du. °  : 
TELEPHONE 3525 ot 
MANVILLE HARDWARE 
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| Prince Albert Mfg:| 
‘Company, Limited -. | 
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48, 14ème RU OUEST 
Téléphone 2821 


NETTOYAGE A SEC D'HABIES 
POUR HOMMES ° $ 


$100 
MAISON BELGE 


TRAVAIL SOIGNT 
“LAVAGE À SEC 
PRIX MODERES : 


: PRANCE-ALBERT, 


- Faîtes poser des fenêtres & votre | 
verandah, nous ferons -ce -travail ‘ à 
pour vous, OS 


‘ Ameublement d'Eglise, de maga. . À 
sing et-de bureaux, ‘ RS: 


Nous refaisons les planchers et ‘À 
toutes espèces de travauf de me- 
nuiserle ou d'ébénistarie, 


La 


LEPHONES 
5 . Nuit, 2813; ; 


ÉOTS.DE VILCE 


Fermes dans districts de Prince-Al-". À 


Ÿ Centrale, Propre, Confortable, 
Service Courtols 


PLAN HUROPEEN: 


_ASSURANOE de TOUT GENRE | 
Ecrivez ou téléphonez pour renaol. 
. ' “gnoments L 


.Bradshaw-Holroyde Agencles, Ltd, 7. 

Chambre. 4:6-0-7, Bangge de | S1:50 mir jouren- montant - 
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4 REC ES 

RE , (Suite de la page D 

.gularité, admirable. toutes les séances de ces trois jours de Congrès 

“M. Ball, sous-ministre de l'Education et M. Brown, surintendant des 
Ecoles rurales, ne purent manquer d’être impressionés par la dignité 
et la courtoisie de l'auditoire. 

Les catholiques ont montré une fois de plus qu’il serait bien 

facile de s'entendre avec eux, si on y mettait un tant soit peu de 
bonne volonté. 


. LES DELEGUES PROTESTENT DE NOUVEAU. 


ÉLASE| 


4 


* Les protestations, votées l’année dernière contre les amen- 


dements à la loi scolaire. furent renouvelées et les commissaires tin- 
rent À y. ajouter des protestations contre les amendements votés durant 
la dernière session, amendements ayant trait aux jours de congé et 
.à l'emploi. du français durant la première annte, C'est-à-dire qué, 
.sans une seule voix discordante, ces 600 délégués, parmi lerquels.se 
trouvent sûrement des gens professant des opinions politiques bien 
différentes, affirment de nouveau publiquement.que les amendements 
votés depuis deux ans, nous.attaquent douloureusement comme catho- 
liques et comme Canadiens français, et demandent an gouvernement 
de les rappeler, Cette attitude, sur laquelle nous tenons à attirer 
l'attention de nos amis de l'Est, se passe de tout commentaire. 


APPROBATION DE L'EPISCOPAT. 


T1 est’un autre point sur lequel je me permets d'insister, 
c’est à propos de. l'approbation ct des encouragements que nous.avons 
reçus du clergé de cette province. Un bon. nombre de-prêtres suivit 
régulièrement les séances. Son Ex. Monseigneur larcherêque de 
Régina,.au début du Congrès, célébra le saint sacrifice, fit le sermon 
et prit part au banquet de clôture. On tronvera.dans üne antre 
colonne. du Patriote le texte de télégrammes, qui ne laissent aucun 
doute sur'lés sentiments de: l'épiscopat de la province à notre. épard. 
“Pour ma part. je ne resterais pas vingt-quatre heures à. la, présidence 
* de nos organisations, si je n'étais. pas assuré de la confiance pleine 
-et entière de nos évêques. : 
En résumé, co fut un beau Congrès, qui fait honneur aux 


catholiques. Ils ont montré qu'ils étaient une force avec laquelle’ 


3 


des questions de race, ni par des questions politiques, qui disparais- 
."sent devant l'importance suprême des questions d'éducation on jeu. 
7, Raymond Denis 


ne 


pnensr ent 


Résolutions des commisaires .… 


ones sommes à 


Suite de la première pare 

au moins être faite en faveur de la 

Jangue française, qui occupe au 

Canada une situation toute spécia- 
.le,-puisque la connaissance du fran- 

çais dispense de la connaissancec de 
l'Anglais pour fin de naturalisation. 

En conséquence cette convention 

demande instamment le rappel de 

cet amedement, contraire à tous Îles 

. principes de justice, humiliant pour 

les pionniers, et qui cause dans Île 
. pays un profond mécontentement. 

4 Le présent congrès proteste a- 
“vec force contre l'amendement voté 
‘durant la dernière session, amende- 
_ment qui limite aux seuls jours de 
fête civique le droit qu'ont tes com- 
missaires d'accorder un jour : de 
congé, Cette convention fait remar- 
quer que par cet amendement qui 
s'applique aux écoles séparées com- 
me aux écoles publiques, les écoles 
fréquentées en grande majorité par 
Jes Catholiques comme Îles autres 
devront rester ouvertes les jours de 
fête religieuse, ce qui est inacce®- 
table pour les Catholiques. ‘ 

Ce congrès est d'avis que cet à- 
mendement ne s'explique pas en 


D milliers de mères: 
savent par_ expérience 
que le lait EAGLE fournit 
l'alimentation idéale aux & 
nourrissons .qui ne peuvent , 
être allaités au sein. ' 


LATT Condensé 
MARQUE Eagle EWA16F 


The Borden Co., Ltd, 
LS George St., Toronto. . 
Expédiez-moi gratis vos publications 
aur l'alimentation infantile. 

NII Von... 
Al Adreuse,................. 


H 


durant les 200 jours exigés par Îla 
loi, et demande au gouvernement 
de modifier cet amendement de fa- 


| on à respecter les convictions re- 


ligieuses des Catholiques qui repré- 
tent pe congrès, 


5 Considérant que Je français, 
langue officielle au point de vue fé- 
dérale, possède au Canada, où elle 
est parlée par plus de trois millions 
de citoyens, une situation toute spé- 
ciale, 

Considérant d'autre part que 
que lheure de français accordée 
par l'acte scolaire. est insuffisante 
pour l’enseignement effectif de cet- 
te langue, 


des Catholiques de toute nationali- 
té, regrette profondément l'amende- 
ment voté par la législation à l'ef- 
fet d’eglever le droit possédé jus- 
qu'ici d'employer le français durant 
la première année scolaire dans ie 
cas d'élèves de langue française, et 
de rappeler cet amendement mais 
encore de prendre les moyens volt- 
lus pour encourager l'euseignement 
du français à travers-les écoles de 
la province. 


6 Considérant, que les amende- 
ments à la loi scolaire votés depuis 
deux ans, ont causé parmi les pa- 
rents Catholiques un profond me- 
contentement. 


s Ans LIEN TU + « n n 
Considérant qu'en plus, un SYS-! contraire à la constitution de 


tème éducationnel qui donne la di- 
rection dé ses écoles sans le contrô- 
le des parents et la supervision de 
J'Etat est capable .de prémouvoir ef- 
ficacement le bien de éducation 
et d'assurer entre les différents 
groupes réligienx la paix et Phar- 
monie. LU 

Considérant que ce système est 
possible puisqu’il“existe dans lOn- 
tario -où il donne d'excellents ré- 
sultats, ' ‘ . 
” Ce congrès prie le-gouvernement 
d'étudier .les moyens d'en arriver 
au plus tôt à doter cette.proxince 
d’un: semblable système. 


7 Après avoir considéré les diffé- 
rents-plans suggérés .depuis quel- 
ques années dans différentes  pru- 
vinces pour en arriver à faire dis- 


paraître le présent district d'école 


VICTOR MATHIEU, N. P. 
Notaire de Cinq Diocèses. | 
.PRETS A 514%.POUR UNE DUREE DE CINQ ANS 


(Sans hypothèque sur les immeubles) 


aux Diocèse, Parolsses, Communautés religieuses de la 

Saskatchewan, -du Manitoba et de l'Alberta, : 

BUREAU: 98, RUE ST-JOSEPI QUEBEO 
4 ‘ Téléphone: 2-3337 et 2-0309 


CLOCHES 


d'occasion. |. 
qut est inatalléo à notro atelier à QUEBEC. 


Roprésentants-Généraux av. Canada : 
et aux fitais-Unis; 


C.Emile Morissette Lée 


x 


._286 truc Latourolle, . . QUERTC. 
& = entente es 


il faut compter; une force qni ne laissera pas diviser ses énergies par ! 


| 


. Le présent congrès représentant | 


DC: D'EGLISE 
de la Célèbre fonderie Paccard, d'Annecy-le-Vieur, 
: Haute-Savoie, FRANCE. 
Nous avons toujoure 6n magasin à. QUEBEC, des cloches nouvos et. 
Nous avons aussi une MACHINE, pour sonner los Cloches .en branls, 
Cette Machine est Une merveille à tous les points @è vue. 


L, OC. Tourangeau 
4233 rue Fabre; MONTRIAL 
Tel: Rell Frontenac 6272 


CORTE 


en faveur .de plus larges unités, cet- 
te Convention est d'avis que le pré- 
sent système qui place. école sous, 
le confrôle direct des parents par 
Jeurs cominissaires élus, et les tu- 
|éresser aussi plus vivement à l’é- 
l'aucation. de leurs enfants est enco- 
re celui qui peut donner les meil- 
leurs résultats. 

En conséquence, ce congrès, est 
d'avis que tout changement qui au- 
_rait pour effet de restreindre l'au- 
.torité des comissaires ou d’éloigner 
l’école du contrôle des parents se- 
rait nuisible à lPéducation et ren- 
drait  infailliblement l'efficacité 
des écoles. 


‘8 Pour faire suite aux pourpar- n 
119 
Ÿ 


lers qu'il y.a eu au sujet d'une fu- 
‘sion des trois associations des Com- 
“missaires d'écoles ce congrès char- 
ge le prochain exécutif de nommer 
un comité qui devra. étudier très’ 
sérieusement la question, et en'fai- 
re rapport au prochain congrès de 
l'association des commissaires d'é- 
coles. ‘ 


9 Considérant qu'en raison de a 
crise financière, il y a actuellement 
uu surplus d'instituteurs, et consi- 
dérant qu'à cause de ces déplora- 
‘bles conditions, un grand nombre 
-d’instituteurs, qualifiés sont sans 
emploi. ; 

Ce congrès proteste énergique- 
ment contre toute exploitation, pra- 
tiquée à l’endroit des: instituteurs 
sans, emploi par. l'offre d'un. salaire 
de famine.” 


10 Ce congrès approuve la résolu- 
tion adoptée à l'unanimité à une 
conférence tenue à Régina le 30 a- 
vril, 1931, entre les représentants 
du Département d'instruction pu- 
blique. . 


1 ACE.F.C. 


LE PATRIOTE.DE L'OUEST, 


2 Roman Catholic School ‘Trus- 
tees” Association. 

8 Saskatchewan School ‘Trustees’ 

| Association, 

4 Association des Municipalités 

| rurales, 

5 Saskatchewan  Teachers’  At- 
liance. 

6 La section de la Saskatchewan 


des Fermiers-Unis du: Canada. 


Résolution qui se lit comme suit: 
“Lorsque le porteur d’un certificat 


! permanent cesse d'enseigner régu- 


liérement pendant une période de 
5 ans consécutifs, ce certificat 
devra recevoir Île visa qu Mimstre 
avant que Pinstituteur puisse de 
nouveau enseigner, 


11 Considérant que la dépression 
générale dans les districts scolai- 
res ruraux de la Saskatchewan est 
|telle qué les résidents sont sur- 
, chargés de taxes pour tenir les é- 
coles en opération; 

Considérant que les ressources 
‘naturelle. étant remises à la pro- 
: vince et que la School Lands Trust 
Fund étant augmenté au point qu’il 
devrait supporter une plus grande 
proportion du fardeau. 

Nous, les contribuables du dis- 
trict scolaire de Banbury No 2149, 
| proposons qu’un octroi plus consi- 
dérable soit donné aux écoles rura- 
iles de la province. 

! 


12 Le présent congrès protesie é- 
nergiquement contre Îles résolutions 
suivante adoptées par la S.'S.'T, À, 
lors de son dernier congrès: 

Résolutions 31: Demandant d'a- 
bolir l'obligation du choix de deux 
catholiques comme: : membres ‘du 
Conseil de Féducation, ce qui est 
j la 
province. 

Résolution 43: Demandant d’abo- 
lir les écoles séparées, intangibles, 

du reste, en vertu de-la constitu- 
ition. U. 

‘Résolution 61: Insinuant que le 

Gouvernement devrait prendre des 
mesures radicales, voire même la 
stérilisation, pour empêcher la 
naissance des enfants faibles d’es- 
iprit. 
13 Considérant que l’agriculture 
étant malgré la crise actuelle l’in- 
dustrie principale de cette provin- 
ce. Considérant qu'un nombre re- 
lativement restreint de nos jeunes 
gens suit les cours’ de l'Université 
d'Agriculture à Saskatoon, et que 
autre part la science agricole ne 
peut qu'en recevoir une aftention 
toute secondaire dans nos écoles 
primaires, 

Cette convention est d'avis que 
le gouvernement devrait étudier 
les moyens d'établir des cours d’a- 
griculture durant les mois d'hiver, 
cours d'agriculture qui devraient a- 
voir lieu dans des points centraux 
à travers la province, et'ne coûter 
qu'un prix minimum de facon à 
permettre à un plus grand nombre 
possible de jeunes gens de les sui: 
vre et d’en tirer parti, 
12 Parents, indigents 

scolaires, 

1930. : 
. “Considérant que dans bien des 

écoles et-spécialemest dans celles 


e pour fins 
Projet de résolution 


epentes set 


de villes et de. villages, il y a des 
élèves dont les parents ne payent 
que peu de taxes et parfois pas du 
tout. ‘ , | 

Considérant que la loi oblige ces 
enfants à la fréquentation scolaire 


Cosidérant que le distriet n'a 
aucunsmoyen de percevoir des pa- 
rents qui sont trop pauvres, cl sup- 
porte ainsi-de lourdes charges; 

Ce congrès est d'avis que les fa- 
milles de ces. élèves devraient être 
classtes comme‘indigents pour fins 
scolaires” et les districts indemni-- 
sés par le Gouvernement, les villes, 
les villages ou les monicipalités." 
out en reconnaissant les loua- 
bles efforts faits par le Département 


d'éducation dans l'élaboration d'un 


nouveau programme d'études, es 
présent Congrès affirme que la par- 
tie de ce programme qui a pour 
titre “Citizenship and Character 
Building" se base sur l'utopie que la 
formation morale de l'enfant soit 
possible sans religion. 

16 Cette convention est d'avis que 
l'obligation d’avoir deux auditeurs 
pour les districts ruraux ct de vil- 
lage n’a d'autres résuitals que d'en- 
trainer les dépenses adtitionnelles, 
il est d'avis que l'article 195, sec- 
tion 2 soit amendé de façon à ce 
qu'un auditeur soit appointé à l'as- 


a pan epson mmneneen 


me en men 


-Résume. succinct du discours 


Messieurs, : 

Je tiens à ce que mes premieres 
paroles devant ce (Congrès con- 
joint soient des paroles françaises. 
parce que je-tiens tout de’suite à 
rappeler que les langues française 
ct anglaise sont iontes deux offi- 
cielles à ce congrés. Nous devons 
veiller à ne pas laisser oublier ce 
principe. 

Evidemment, il est difficile de 
maintenir une parfaite égalité des 
deux langues. La plupart d'entre 
nous  comprenous suffisamment 
l'anglais pour suivre Îles délibéra- 
tions en anglais, tandis que. nos n- 
mis ne comprennent pas le français, 
de sorte que:tovt naturellement on 
se laisse aller à prude” a langue 
que le plus grand nebre  com- 
prend. C'est pourquoi il nous faut 
parfois repousser la tentation de 
faire comme les aulres et ne pas 
hésiter à nous sérvir du français 
dans nos discussions. 

M. Denis déplore l'absence de A. 
Louis Côté, le député d'Ottuwa, que 
les délégués se préparent à applau- 
dir. Son absence sera vivement re- 
grettée. Nous aurons pour compen- 
ser M. Cuddehy, directeur des Eco- 
les anglaises de Montréal, dont la 
compétence et l’éloquence bien con 
nues nous sont un sûr garant qu'il 
saura intéresser les délégués. 

L'orateur lélicite"tes délégués d'ê- 
tré venus si nombreux malgré la 
dépression, qui aurait pu faire 
craindre un fiasco, et ajoute que 
ce Congrès dépasse.en succès, et 
de très loin, lautes les prévistons 
et les espérances des organisateurs. 

Il salue cette union des catholi- 
ques, qui s'affirment vigoureusc- 
ment, alors que des prophètes de 
malheur l'avaient, dès l’année der- 
nière, condamnée à disparaitre. 
Cette union ue sv manifeste d'ail- 
leurs pas seulement dans les con- 
grès, mais eucare elle s’est’ affir- 
mée continuellement depuis Sas- 
katoon par des réunions fréquentes 
des officicrs des différentes sec- 
tions de commissaires. catholiques. 


et ne donne pas le pouvoir aux dis- 
lricts de les refuser; 
= 


-prononcé en français par M. 
Raymond Denis à l'ouverture des séances du Congrès conjoint 


semblée annuelle par les contribua- 
bles, en laissant aux commissaires le 
droit d'en appointer un autre s'il 
le juge nécessaire,, mais sans leur 
en faire une obligation et que Île 
maximum payé à l'auditeur soit 
fixée à $6.00 au lieu de 510.00, 


La qualité premie 
pendant 40 ans 


17 Cette convention est d'avis que 
Particle 175, section 1 soit amendè 
de façon à permettre au commis- 
sions scojaires de modifier la de- 
mie-heure les heures d'ouverture 
ou de fermeture Ges ciasses Sas fe 
voir à en demander lautorisalion 
au ministre, du moment que lc 
nombre d'heures suolaires demeu- 
rera le mème. | 

18 Cette convention est d'avis que 


le département d'éducation devrait 
fournir gratuitement tous tes livres 
de classe nécessaires, 52it aux 600 fe or me 
les publiques, soit aux écoles sépa- l'avait énergiquement, protesté con | 
tre une campagne, qui soulevait le 
fanatisme, comme il prolesta plus 
tard contre La campagne provinein- | 
Je de 1929, en quittant li province 
pour ne pas y parliciper. El voilà 
justement l'homme choisi par M. 
Bennett ct ses minisires pour Fre- 


{9 Cette convention est  d'uvis 
qu'un contribuable qui pare des 
taxes dans deux districts devrai 
être d'br. d'envoyes ses enfants à | 
l'école la plus rapprachée s'il en est: 
contribuable, imême s'il hasite un 


autre district. présenter la Saskatchewan at Sé- le 
0 Getle convention re déelare en [nat FH était difficile pour le gou- 
parfail accord avre ja Saskatüe- [vernement fédéral 4 infligor 


wvan School Trusteus’ en ce qui con- 
cerne sa résolution No 12 et prie 
le gouvernerent d'y donner eftel 
si possib'e. 


provincial de la Saskatchewan. 
Pour ce geste, je Dies à renter- 
vier M. Benuelt et ses collègues ea- 
nadiens-français, qui ont certaine 
ment eu leur mot à dire dans ectle 
nomination, et dans ees remereiv- 


de tous dés Franco-Canadiens de 


la province. . 
Il nous veste à espérer que lon 


qui se produira en Alberta, pour 
accorder à nos frères de bas la 
nouiualion à laquelle ils ont droit. 


veulent imposer à tous leur système re 
hasmond DEXNUS 


d'éducation, comme si tous les en- 


pout frais dos plantatlonc’ 


profitera de la prochaine vacance, Epha, fn 


gné do ses frères, 
Denys Vertefeuille et sa dame, 
Arthur et Alma Coupal, à Indian 


Head, 


- Le groupe du Patriote 8sl pas- 
sé à Montmartre, jeudi soir: Jes 


Iquatre jeunes collégiens ainsi que 


RQ Père qui les aceompagnuit, 
nous ont fort amusés, chaque ni- 


ut linéro. du programme a été rendu 
blèque plus direct au gouvernement | 


d'une facon merveilleuse, Les capa- 
cités individuelles de ces jeunes ac- 
leurs nous prouve que les élévrs du 
collège Mathieu de Gravetbourg ont 
la faculté de développer tous Îles 
talents possibles, Nous serons tou- 


jours contents de Irs recevoir envu- 
ments, je suis sûr d'être l'interprète Lre 


et surtout de des cncourager. 
Vendredi soir, partie de balle- 
au-catmp entre Montmartre et Al 
pha; résultats, Moutmartire 6, Al 
DRE FN eo omute ee 
‘Un coadjuteur à S. Ex. 
Mer Breynat 


Le courrier européen nous, ap- 


fants de la province leur apparte- Réf Ne nr TT f 
naient, | | MONTMARTRE, Sask. | 
Messieurs, nous continuerons À Re Rp Ÿ 


Dimanche dernier Les dames de 


protester contre les amendements 
votés depuis deux ans, ,amente- 
ments qui sont injusies pour les 
satholiques et que nous se pouvons 
pas accepter. Mais ce Congrès n’en 
est pas seulement un de protesta- 


l'Autel ont répété leur soirée récré) 


ative pour le profit des Dames Pa 
tronesses du couvent, Elles renter- 
cient tous ceux et toutes celles qui 
les vnt ‘encouragées de eur assis- 


tion. li doit aussi être un Congrès 
d'études. Il faut que nous dévolap- 
pions l'efficacité de nos écoles, (Ce 
scra leur meilleure Sauvegarde. 11 
faut que nous puissions convaincre 


gne du catéehisme et 
l'on ‘y enseigne aussi de Panglais: 
et que les écoles catholiques sont 


autres, mais qu'elles leur sont supé- 
rieures, ‘ 


Ceci, commissaires d'écoles, c'est Rainville, 


nos adversaires que, si lon ensei- [Cance 
. s Hdi 
du franenis, [qu'au 17 juillet. 


non seulement aussi bonnes que les [légué pur le distriet 


tance. 

M, et Mme Georges Gratton, M 
et Mme Max Coupal sont allés à Fort 
Qu’'Appelle, | 
1. M, et Mme J, E, Dorurrs en va- 


M, Demers était délégué de PA. 
CE.C. à Réginas M. P. Goulet, dé- 
d'école de 
Montmartre; Patrick Sauvé, pur le 
district de l'école Joffre, Frédéric 
par le distriet Upper 


votre tâche, belle et nable entre tou- Weakfield: lrénée Lapierre, par un 


tes. Je suis sûr que vous lu rempli- 
rez dans toute son intégrité, 


ann men meme oem mme 


AUTOUR ... 
(Suite de Ja première page.) 
au gouvernement, Elle montre que 
l'hon. Bennetl a tenu à dégager sa 
responsabilité de Ïa politique sco- 
laire du gouvernement de la Sas- 
katchewan, et il a profité de Ja 
première occasion qui s'offrail à 

lui. 

Fout le monde sait ici que A. 
Marcotte n'était point le candidat 
de M Anderson, Fl y avait en an 
temps de lélection d'Arm River 
un' échange de correspondance, 


qui ne laisse aucun doute à ce st- 
jet. M. Marcotte, fidèle à sa race, 


district d'école de Mutries; M, Fabbé 
J. À TFurgcon, par PACGEC., 
Muirie, Aussi M. Philippe Perron, 

Ont assisté à la Convention de 
Régina, mercredi: MAL les abbés J. 
A. Pérriauit, J. A. Vaehon, AT. 
Breton, Dr G, Provencher, EL, P. Cô- 
té, P. O. Bilodeau, Th. Rivard Na- 
poléon Langelier, Arthur Corrivenu, 
Rosaire Lachambre, Jos Labrèche, 
Martial Beaudin, Hyppolithe Mar- 
tel, L. H, Pépin, Omer Coupal, Lu 
cienne Faubert, Marc Faubert, Lio- 
nel Faubert, Edouard Charbonveau, 
Maximilien Coupal, Mme Max. Cou- 
pal, Mme Henri Giroux, Hervé Gi- 
reux, Conrad Dozois Mine Dozois, 
U. Robert, H. Robert, Jos Léves- 
ques, Paul Beauchemin, Oscar Lan- 


glois. 

—En visite à Montmartre: M. 
Pabhé J. À. Vachon, curé de Glent- 
worth, Mile Cécile Nadeuu, M, Jé- 


Il ne s’est pas passé de. mois sañs 
qu'il y eut échange de vues entre 
les chefs des divers groupes; et les 
mouvements mis en vigueur l'ont 
été. d'un comnnm accord, 

M. Denis salue la naissance d'une 
autre section à laquelle il souhaite 
un heureux développement: la sec- 
tion ruthëne, fondée à Saskatoon 
l'année précédente. 

Messieurs, vous y êtes témoins, 
jamais dans nos congrès nous n'a- 
von voté de motion attaquant quel- 
qu'un, Jamais nous w’avons cherché 
à imposer à d'autres nos principes 
d'éducation dont ils ne voulaient 
pas. Cependant il a été question de 
nous faire disparaitre, De Mooëc 
Jaw, nous sont venus des rumeurs 
inquiétantes. Un discours pronanéé 
là-bas semblait annoncer notre 
mort. 

Pourquoi donc cetle mesure dra- 
conienne, établissant un système 
privilégié, un monopole au profit 
d’une organisation quelconque. 
Comme les autres, les catholiques 
paicnt des taxes, comme Jes autres, 
les catholiques ont le droit de s’as- 
socier, de se grouper pour protèger 
Péducation :de leurs enfants, et une 
loi, qui aurait pour effet d’empè- 
cher leurs reprèsentants autorisés, 
les commissaires catholiques, de 
se réunir aux frais des districts 
qu'ils représentent, serait odieuse. 
Ce serait une attaque directe de 
plus contre nous, 

Quelle raison invoque-t-on? J'u- 


Înité nationale, Messieurs, lexisten- 


ce de nos organisations de Comunis- 
saires n’a jamais été une menace à 
l'unité nationale: Mais ceux qui la 
mettent en danger cette unité ce 
sont ceux qüi, par une légisfation 
néfaste, foulent aux pieds les 
droits des parents; ce sont ceux 
qui s’attribuent le monopole, de tau- 
tes les connaissances humaines et 


se croient infaillibles: .ceüx . qui 


depuis une semaine ol js! 


de: 


prend une importante nomination 
le la Sacrée Congrégation de Ja 
Propagande, Eu effet, au cours d'u 
ue réunion, cetle congrégation, en 
date du 22 juin deruier, a ‘décidé 
de donner un vcoadijuteur au dé- 
voué vieaire apostolique de Mac- 
kenzie, Ex. Mgr Gi, Breynat, OM. 
1, évèque tiulaire d'Adramyttinn, 
Le choix de la, Congrégalion, qui a 
été ratifié par Le Saint-Dére, s'est 
porlé sur te Név, Pèrr Pierre Fa- 
lnize, OM, qui a été nommé cond- 
Djuteur avec future succession du 
vicarjal apostutique du Mackenzie. 
X SX 


A l'éfable, 
Elle n'a pas une forte santé, Ja 
Marie, bein? 
Pour sûr que non, et elle va 
de pis en pis!... Vo 


a 
DELICIEUX 
ET NUTRITIF 
LE PAIN 
“NASH ” 

Voilà ce qu'est notro prin viche com- 
me Je bourre, doux comme une noit 
Nous gardons toujours tn choix 
infini des plus Cincg pâtisseries, 
Nous livrons à domicile 


NASHS BAKERY 
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Avocat Notaire 


. Téléphone 2582 
PRINCE-ALBERT, 
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J. J MaciSAAC, LL. B. 


Mitchell. Block, Chambre ® 


VERITE DE LA PALISSE 


raides val 


SABK. 


ADRIEN DOIRON, B. A. 


Avocat, Procureur et Notaire 


ne esnmeere quest 


À. C.' March & H. J, Fraser Thos. 


. ont le plaisir d'annoncer qu'ils pre- 
tiqueront le droit sous le nom de 
MARRON .& FRASER 
Baites 6, 7 et 8 McDonald Block. 
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DENTISTE 
Chambre 6, Edifice Banque Impériale 
“TEL: 2245 
PRINCE-ALBENT,  - 


- SAGE, 
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| | DENTISTE 
© %.:S. HATTON, LL.B, ! | | Kadiographie des Dentq 
-  . . Édifice Rowe en face du bureau 
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PHONE 372 MELFORT, SASK. |. | ‘Téléphone: Bureau 2177; Res. 5030 
| Prince-Alberé (Saskatehowan) 


Suite No. 7 fidifice Mitobel]l 
Radlographie des dents 


PRINOM-ALBEICF, SABK. TELEPHONF 2457 
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Docteur J.-B. TRUDELLE 


SPECTALITE: CHIRURGTE 


Suite 101, Ed. du théâtre Capitol 
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ROBERTSON, D.DS. 


Dentiste 


ER EST CE PRE. 


REGINA. SASK,. 


je communs: 


OWARD, D.DS. 


GSAORSEOQRNSUEREULLAGCELANLAUUSATAALE DALAUTERULESAREALLSAÉLARLESTÉRERSS 
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atriote”” 


© Un vrai succès 
£ ñ Urais 
M. Denis 
Allocution de Mgr Grandbois. 
AHocution de M, Jutras, gérant: 
du Patriote. Fo 
“Vive la Canadienne” 
La salle St-Jean-Baptiste, aggran- 
die depuis peu, était remplie d'une: 
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La soirée, organisée par le-collé-. 
8e Mathieu sous les auspices du Pa- 
.triote de l'Ouest, a eu un. suctrès. 


“monstre à Gravelbourg. dimanches foule, qui n'a pas ménagé ses ap-ique le Patriole a entrepris cett 
D è 5 juin dernier. Quatre Ti plaudissements aux acteurs, qui) "Tournée" artistique. Le journa 
sous a direction du KR, P. Dussaull | G5t joué comme de véritables ar- 


«OM, professeur au collège de 
__Gravelbourg, font la “tournée” ar- 
7 “tistique en faveur du Patriofe ot du 
*2'* scoMège.: Hs parcoureront tous les 

centres français de la provinee, tel 


tisles, 

: © :RAOUL BECHARD 

Raoul Béchard, surnommé Chap' 
Par ses confrères, est inimitable; 
‘il possède je don de rendre droite 


ljournal sera pour vous un ai qu 


L , . 
4 sr, qu'annoncé dans le Puatriole,. et, en viendra toutes les semaines, non 
For : ‘hac ; paroles, chacune de a S S Semi , 
- nôus de Gravelbourg avons eu le chacune de ses parolc . 
îses actions et, dans les rôles ac 


privilège ‘d'être les premiers à en- , dis pneOre vous 
EP ee ; Lee ne . Porteur d'ean, de Beaubu, comme MC, Mais eneore Vous 
tendre. ces jeunes gens, qui.nous . . . 1 Gelte soirée, la premiére 
. ; ‘ ' Idans celui de Mirouelte, il a faitiCelte soirée, la premiére 
.. ont fait. passer la plus charmante; son auditoire à se tordre. Tons “Tournée 
se : 4 "ir s £ *O A Se Pre. LS : 
soirée dont voici lc programme: ° k ent” Nous souhailons : S eunes 
PrO8Te ‘s'accordent à trouver dans “Chap”, Nous souhailons ä nos jeunes, tou 
{l'acteur comique 
Î . . . . 
‘comme disait une jeune fille 


de 


cer, 


l'intimitr, 1° h 
GASTON ROBINSON ; Patriote, 
Gaston Robinson est un 


idans 


| l 
acteur | 
Î 


rôles avec un brio digne d'un pro- Dreux amis sont venus les saluer à 


core. à gnrge déployée au sou- déclanchait le moteur, lex instru- 


jvenir du fameux  mol: 


moustache à ua tante. Gaston pos che “Cécile et Camila composi- 
:sède un talent spécial pour jouer tion de ‘Chap ef de Gaston, , 
fragiquement le comique. | ‘ ue 

| PAUL LEGAULT. : De Cocerre 
UM, Paul Legault a très bien ren-, 

du ses rôles. I! s'est révélé un série: 
ltable musicien, et nous le félivi-” 


ltons chaleureusement de ses talents. | 
Îde cornetisle ‘La tournee du Patriote hat son 


MAURICE DENIS plein. De Gravelbourg nous nous 
M. Maurice Denis, serviteur. tou. rendions # s ie 
‘jours sérieux dans ses rôles, el mé. pective d'Y rencontrer un auditoi- 
me comiquement sérieux, s'altira TE trés sympathique mais aussi as- 


: 3 Fe 
FES de REA 
M. RAOUL BECIHADD 


1 Ouverture, Marche J. Wagner couvent les apphaudissements de la 
MM. Paul Legault, Raoul Béchard, foule. 
l 
# 


Maurice Denis et Gaston Robinson.. BR. P. DUSSAULT 

2 Les Refrains du Hameau La réputation du BR. P. Dussault, ; 
E Philie ‘comme musicien, n'est plus à faire. | 

Quatuor à voix d'hommes Il joue admirablement bien du sie, 


83 Allocution du R. P, Dusseaull, lon. 
#. Violon “Le Souvenir" LE DIRECTEURS de LA TOURNÉE 

R. P. Dussault, OM Î Le directeur de la Tournée fil. 
5 Le VWisantrope et le Porteur magnifique allocution sur le | 


collège, institution indispensable, : 

qui répand La sciences et protège | 

la langue française dans toute 14; 

; , previnre. 

6 La Moustuche de Lantérlut LE GERANT DU PATRIOTE 

Comédie Î Mais l'auditnire nombreux n'a 

Lantirlut, rentier G. Robinson pas voulu quitter la salle, sans a- 

Mirouette, ami de Lantirlul. ‘voir entendu le populaire gérant, 

R. Bechard Qu patriote, M I. N. Jutras. | 

M “Mesdames el Messieurs, dit-il, | 

vous venez d'untentlre quatre des | 


.. d'eau. Comédie 
Porteur d'eau: . 
Raoul Béchard, Donat Legault, Mau- 


rice-Denis et Gaston Robinson. 


| 


Micmac, ami des deux Denis, 


Polydor, garçon coiffeur 


P, Legauli elèves de notre collège de Gravel- | 
7 ‘Trio bourg. Leur admirable diction fran- | 
Piano, Violon, Cornet. caise et leur science dramatique.; 


ils les ont acquises dans ce collè.. | L 
ge, qui se maintient au prix d'é- | 
G. Robin<on normes sacrifices. Les fondateurs sez nombreux pour pouvoir conip- 
De Beauber, Prétendant FH. Béchard comprenaient le besoin, la nécessie ter dans la salle plus de sièges in- 
Joseph, domestique de Patrouillard té de l'éducation supérieure pour ‘occupés qu'autre; choses. Enfin a- 


8 Un Genre, s'il vaus pluit 
‘ Coméiie 
Patrouillard, rentier .. 


“Alouette, gentille Alouette! 
Alouette, je te plumerai.” 


Aussi en paquets 
de 10c 


Ainsi chantaient les voyageurs et les coureurs des bois, lors- 
qu’ils fumaient assis autour du feu, au bon vieux temps du 
régime français. C’est aussi ce que chantent les hommes de 


est Québec lorsqu'ils fument ° . 
LE TA 


? 


ASTAÈRS 


Prêt pour la pipe, l'ALOUETTE 
arrive en parfaite condition, dans 
un paquet scellé, enveloppé de pa- 
"*""tésen-vuc d'obtenir l’arome délicat  pier ciré. Pas d'ennui—pas de 
et la‘riche saveur de l'ALOUETTE, perte. _ 
D RL AT TS 


C'est un merveilleux mélange des 
meilleurs tabacs du vieux Québec. 
Des experts ont choisi chaque varié- 


la survivance de notre langue et! où l 
de notre foi en Saskatchewan. Pa- | me, la prop 
rents canadiens-français, imposez-, POUT nous, 
vous des sacrifices pour faire ins- 
truire vos enfants, qui detieridront ir | S Ca 
les têtes dirigeantes de notre race. il s'agissait de voir tel président de 
‘C’est pour l'ocuvre de ce collège telle sàlle théâtrale Construite par 


seulement reviver votre patriotis- aux grandes actions... L'heure ve- 
instruire, nue, la salle prend un air de vie 
la et bientôt nous constatons à notre 
“, fut un véritable succès, plus grande. joie que Ja salle est 


par exceHence. le succés possible. Nous espérons la séance qui fut, paraît-il, 
de que, malgré la gène qui règne dans ; vrai succés, | 
:Gravelhourg: “Chap" joue tellement le Pays, n0S compatriotes de la pro, Nous remercions sincèrement les | 
bien Les rôles comiques, qu'il est vince, non seulement iront applau- gens de Coderre el leur P 
difficile de la prendre au sérieux dir les jeunes, mais atssi #ideront . Et nous pouvôns ajouter que si, 
ces deux Oeuvres: Le collège et le dans le village peut-être 


Le Icndemain, nos jeunes amis nous avons reçu un tel encouragce- 
, ‘ ke ct Cri Q LP LL 
tragi-comique, la rempli ses trois sont partis pour Coderre, De non, ment et remporté un si grand sut 


fessionnel, tout le monde rit en- leur départ. Pendant que Chap: 


“Oh! La ments altaquèrent la fameuse mar- | 


a St-Hubert 


=. foi. - ve 


CA 


 _« 


près avoir poussé notre “limousi- 
ne”-pour la fendre à destination, 
Côderre, nous apparut des plus in- 
vitant, Le coeur plein d’enthousias- 
me nous nous présentons deyant 
le bon curé, qui, tout en nous as- 
surant de la pauvreté dé ses ouail- 
les, nous raconta en quelques mots 
on sentait vibrer le patriotis- 
agande qu'il avait faite 


| Après un souper comme savent 
en offrir les bons curés canadiens, 


e je ne sais quelle compagnie, afin 
1, de pouvoir jouer le soir, Là encore 


que je représente aux heures diffi- nous fümes reçus à bras ouverts, 
leiles que nous vivons, n'a pas craint ! D'une gentillesse et d'une délica- 
de sonner l'alarme et prendre la Lesse sans pareilles 
défense de nos droits. Mésdanies et président nous offrit 14 salle moy- 
Messieurs, si vous l'encouragez, le ,ensant la modeste rémunération de 


ce monsicur 


pour Coderre ce n'est 


1 S8.0D... 
Oh, le’ patriotisme pousse 


rien... 


t presque comble. Nous commençons 
un 


asteur. | 
l 


le plus; 


pauvre, du sud de la province, 


. se & DT 


la cérémonie, i] donna quelques a 
vis aux'confirmés, La bénédiction 
pontificale du Très Saint Sacre- 
ment clôtura la journée. | 

Dimanche, le 5 juillet, la parois- 

se entière et un grand nombre d'a- 
mis des environs assistèrent à Vor- 
dination d’un enfant de la parois- 
se. La messe potificale fut chantée 
par Monseigneur assisté du'R. P. 
Célestin, MM. les abbés À. M. Fer- 
land, L. Nadeau, M. Bois, M. Ga- 
randi maitres des cérémonies; M. 
Märtin Volk et M. H. Poirier. . 

Après la messe S. Excellence .a- 
| dressa la parole en français et en 


anglais. Il montra les grandeurs du | 


sacerdoce et appuya fortement sur 
sés fonctions. Le nouveau prêtre 
donna ‘ensuite sa bénédiction à 
tous les assistañts et tous se ren- 
dirent à un somptueux banquet 
lservi par les dames de la paroisse, 
M, l'abbé Ferland présidait, En 
quelques paroles éloquentes le nou- 
vel ordonné remercia ses bienfai- 
teurs, parkicuièrement son père 
et sa regrettée mère. IE eut un bon 
imot pour tous ceux qui ‘avaient 
contribué grandement pour. faire 
de'cette fête un vrai succès, . 

parmi 


ma sa joie de se trouver 


nous, 
heur au jeune prètre et des félici- 
tations à Ia famille, 

Lundi, à 9 heures, le - nouveau, 


icês, que sera-t-il des autres endroits 
‘où la dépression se fait moins sen- 
tir. 

! De Coderre, après une course de 
quelque 200 milles, nous touchons 
, Wolseley, En arrivant nous sou- 
«mes des plus cordialement reçus 
par M Suchotte qui nous aide à 
| préparer la scène. Nous montons 
notre théâtre, un peu étroit. il est 
vrai, mais très commode pour la 
soirée. Nous jouons la “Moustache 
{de Lantirlut”, suivie du “Misan- 
.thrope” et de “J'Auvergnal” de La- 


Coderre avec la pers- | biche, L'auditoire un peu restreint | Bois, curé de Bellegarde. 


inous applaudit commie s'il eut été 
.centuplé... les gens savent com- 
lprendre et applaudir le ‘bon théà- 
tre. 

Et... en route pour Montmartre 
y Nous y arrivons enfin... L'on nous 
regarde ‘avec intérêt et en colle- 
: siens toujours ‘curieux et avides de 


ï 


faire un peu de p<vchologie, nous 


bé Thériault, la pareille... 
‘tous ces visages nous surprenons 
“un petit, je ne sais quoi” qui nous 
 plut énormément... Ce ‘p'tit, je ne 
jsais quoi” semilait dire: “Je suis 
canadien, compatriotes de Gravel- 
bourg. vous êtes les bienvenus”. On 
en eut bientôtäaspreuve var‘tous et 
toutes eurent pour nous des bontés 


* . . A 2 je 
; que nous n'auhlierons jamais. Mon- 


Sieur  Ecarnot et Fournier nous! 
: donnent yn hon,coun de main pour | 
‘la distribution des billets et des a- 
“bonnements. MM. Gratton et Per- 
iron nous losent royalement, Mon- 
Sieur lé curé et son vicaire rivali- 
sent de zèle pour faire de la soirée 
un vrai succés. Mille.remerciments 
.au village de” Montmartre qui sait 
‘apprécier ce que nous faisons pour 
notre journal, notre. langue et notre 


| Au moment où<je vous cause, 
chars lecteurs, nous sommes à St. 
i Hubert. Nous venons d'y jouer “Un 
gendre, s'il vous plait” et la fa- 
meuse ‘Moustache. de Lantirlut”. 
Toujours la même cordiale récep: 


: Hubert nous reçoit avec cette ama- 
lbilité qui fait dire à ceux qui en 
sont l’objet... nous sommes bien, 
irestons-y... Et vraiment, dans ce 
coin pittoresque et poétique de St- 
Hubert, là où le soir notre sommeil 
est hercé par le chant des grands 
arbres, dans ce coin, dis-je nous 
serions tentés de: dire avec l'Anô- | 


ici, dressons-y une tente. et res- 
tons-v.., mais notre patriotisme 
et notre enthousiasme sont encore 
plus forts:-nous ‘devons continuer, 
Et... en route....pour Wonrhopn. 

ot + G. ROBINSON 


ae ns Ÿ —— 


LES CENTRES 


en cm 


Bu PRE PER 


|. STCRTHOAKS, Sask. | 


«rendons aux päroïssiens de M. l'ab- |: 
Et, sur | 


titre: “Seigneur, nous sommes bien; 


prêtre chanta sa première messe, 
assisté de MM. les abbés Ferland, 


Bois, Nadeau et Poirier, : 
Le sermon fut prononcé, par le 
R. P,. Célestin. 


M, le curé servit le diner... 


me 


Monscigneur l'Archevèque' expri-} Mes. 


4 L , 
- 
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Annonces 
Classifiées 


Le paiement ‘doit tonjours 
accompagner la copie de l’an- 
“nonce: sinon elle ae sera pas 
insérée, 

TARIF: 2 sous par mot 
Minimum, 50 sous par irscertion : 


Mise au poin 
ise au | t 
Suile de la première page 
chefs religieux de cette rovince ap- 
portèrent aux congressistes leurs 
voeux et leurs encouragements dé- 
montrant ainsi d’une facon irrécu- 
sable que nos associations agissent 
en parfaite communauté de senti- 

ments avec l'épiscopat, 
Je n’ajouterai rien-à ces témoi- 
gnages qui se suffisent à eux-mè- 


Si, pourtant, j'ajouterai un mot à 


DT , * | 4 - 
présenta des voeux de bon-| 108 frères ‘de l'Est, Nous ne vou 


lons pas que lon transforme nos 
questions religieuses et nationales 
de la Saskatchewan en questions 
politiques et c@s l’on s'en serve 
pour se faire du capital politique, 
Ici, libéraux, conservateurs ou pro- 
gressistes se donnent Ja main pour 
protester contre la législation sco- 
Jaire du gouverneñent de la provin- 
ce, plaçant la défense de leurs é- 


Le soir M, L. Martin, père de 
l'ordonné donna un second ban- 
quet. Tous les parents et amis t- 
faient présents. À cette occasion, 
Mile Thérèse Martin.lu.une très bel- 
le adresse à son frère. Notre-héros 
répondit à ses souhaits en -térmes 
émus- ét appropriés. Ensuite un 
bref discours fut prononcé par M. 


M. L'ABBE MARTIN * 
nouvellement, ordonné par $. Ex. 
Mgr McGuigan 
L'äbbé Martin a été l'obiet de 
vives marques d'estime de la part 
de ses parents 'et amis, Un grand 
nombre de cadeaux lui ont été don- 
nés. 
‘Les membres -de la famille sont: 
M. et Mme Léonidas Martin, Mme 


M. L. Bissonnette .de Biggar, M. et | 


Mme A. Boulet de Dumas, Théodo- 
re,"Alfred, Charles de Biggar, An- 


tion, Le R. P. Falourd curé de St-.tonio, Alphonse, Joséphine, Céline 
; et Henri à la maison, Thérèse. de 


Dumas. 

M. labbé Martin 
pour. Québec où il passera'ses va: 
cances. Il reviendra .au diocèse de 
Régina. ou 

Nous offrons nos voeux les plus 


‘sincères au nouvel.#lu, et nos fé- 


licitations à la famille, - 


Psoneirtiinehmngeme these feneeereee eee 


=== 
= 
== 


_W. G. Hounsell 
Qualité. et Service : 
Notre Devise 


tout genre 


DR SR Re à 
De belles fètes eurent lien à St- 
Antoine de Storthoaks à l’occasion 
de Jl'ordination sacerdotale de 
l'abbé L. E, Martin. 

Samedi, le 4 juillet, la population 
de Storthoaks avait l'honneur de 


Excellence Mgr C.J. MeGuigan, ar- 
chevêque de Résfna. Pendant la 
soirée, il administra le sacrement 
de confirmation à 26 enfants. Après 


‘Il paie de se divertir’ 
fohnson Outboard Motors 
Canôts en maronnier ‘ 

Equipement Beaver pour la pêche 
| Equipement pour balle-au-camp 
(Soft and Hard) 
Raquettes et balles de Tennis 
Articles pour Prospecteurs et 
campétirg 
“Si c’est de la quincaillerie de 
qualité nous l'avons” 


Kernaghan Hardware 


” * Télérkorie 2220 
AVE CENTRALE et 8ème RUE 


+ 


M. ‘ ‘ 


recevoir pour la première fois Son ! 


| Prince-Albert ris.ie Sask. 


: ‘ATTENTION SPECIALE 
donnée aux. commandes : 
postales 
INFORMEZ-VOUS 
; Mitchell Block 
Âve. Centrale et. 11 Rue Est 


Atelier Métallurgique 
Machine Moderne | 
‘Appareils Electriques 

Les plus récents, 


Envoyez nous vos magnetos généra- 


teurs, etc. nous 
spéciale aux ordres par la poste, 


PTT ET SES 


GROSSER 
GLASS, Ltd, 


| 81 — 12ème rue Ouest. 
PRINCI-ALBERT e ° 


partira bientôt 


Réparations de chaussures de: 


portons attention 


SASK. |‘ 
11 ième Que Oneat = 


-coles au-dessus de’ leurs préféren- 
ces. politiques: exemple que nous 
aimerions. voir mis en pratique aîl. 
leurs, .! 

Nous n'oublions pas que, s’il y 
a un Anderson en Saskatchewan, il 
v a eu aussi un Norris au Manito- 
ba. Nous adjurons nos frères de 
l'Est de tenir cette question .des é- 
coles de la Saskatchewan bien haut: 
au-dessus des intérêts de partis, Ils 
none rendront ainsi un très grand 
: Service. r 
Raymond DENIS. 


ms me mem x mn eme 
___ NOTE 
Nous publierons. dans les numé- 

ro$ sSubséquents la substance. des 


travaux, rapports et discours du 
Congrès. : ‘ 


Ld 


- 
_—— ee 


Les bonnes amies. | .. 
—On m'a dit que Jaëques s'était 
mis à boire, depuis que. je l'avais 
refusé en mariage, 7 
. —Quelle. horreur! Je déteste ces 
hommes. qui ne peuvent célébrer 
‘une fête sans ‘sé Conduiré conimie 
j'es bêtes. - . 


mms 


FA ER O8 den qu on en en en, ça 
_PRESCRIPTIONS $ 


Il est préférable que .vos pres- 
criptions soient remplies par ‘des 
pharmaciéns qualifiés et expéri- 
mentés. Nous n'employons que 
lés pharmaciens graduës pour ce 
travail sf important et vous pou- 
vez ainsi n'avoir que les meil- 
leurs remèdes et les meilléurs sex 
. vices professionneïs à nos maga- 
‘sins, : 


L 


‘:. 2 MAGASINS 
: “ROWE'S. 


Druo Stors 
. Adjôyant, mägasin Ramsey’s 


| ROWES | 
: Central Drug Store. 


Adjoyant, Buréanu de Poste. 


fl | 
f PRINOE.ALBERT, SASK. É] 
a Va VA CE A GA CA VA A a” 


eee emee gr emergee 


OTRE SPECIALITE 


Ne manquez pas d'avoir nos 


ue 


prix pour tout genre de grépa- | 
rations d'automobiles .‘et trac- 


. teurs. 


Fe €, : ,“ . . 
Font ouvrage absolument .guà- : 
ranti, Nos prix sont des plus - 

réisonnables | | 


44 + 


REPAIR SHOP 


Baribeau Frères 
1009 ‘— ère ave O. 
PRINCE-ALBERT, SASK, 


C'est une machine parfaite- 

ment balancée. Sa charpente 

est forte et solidement  at- 

tachée, Sa construction effi- 

cace la rendue fameuse par 
tout le monde 


À. E, Delamere 


| ‘AGENT 
Cockshutt et Frost & Wood 
Machines Agricoles 


Téléphone 2707 
Pres Aîbrnt 


) RS 


LIEUSE ‘FROST & WOOD’ # 


INSTIT S DEMANDES ‘ 


INSTITUTEUR OU .INSTIÉUT 
d'expérience, bilingue, Po CE 
plême de 1ère ou 2ème ‘clagso: de. 
mandé pour, l'école Grace: No 488 
à 6 milles de Willow+Bunch. Salai. 
re, expérience et qualifications “re. 
quis’ avec. application. S'adresser. à 
J. Savary, sec.-trés, Bolte-157; "Wil 
low-Bunch, Sask.. ‘18-19. 


DEUX INSTITUTRICES demandées 
pour Ecole de Bellevue, No 4916 
Ecole devra commencer le ‘24. août, 
Résidence pour-institutrices, S.V:p: 
mentionner salaire désiré. S'adressèr 


à G. Adrien Gaudet, sec.-tréss" St. 
Isidore de Bellevue, Sask: 48-20-c 
_. DC] a 


INSTITUTEUR OU: INSTITUTRICE 
d'expérience bilirigue, possédant äi- 
plôme de 1er ou "2ème classe, : pour 
école Royer INo 4384. Salaire, ‘ex. 
périence et qualification requis a. 
vec application. S'adresser # Théo. 


TEUR 


Bertrand, sec-trés, :Ponteix,: Snsk. 
.: Fr. ., : v*192P 
DIVERS. 


INSTITUTEUR BILINGUE avec dip. 
lômes de 1ére classe, demande {na 
position ‘dans une: école, sépt ‘aûs 
d'xepérience, bonnes Yecominendé- 
tions. säläire räisonnable, préferqi. 

| ait écôle dvec résidence. S'adrdsser 

t M, Conrad Snntey, 1130 Lorne At. 

| Saskntoon. Sask, . :19-$ 


res 

(COUTURIEREMODISTE très expéri- 
Mmentée, demande. des travaux. dé 
couture de tous genres, Spôcialité 
vêtements de dames, Travail à dés 
prix très raisonnables, Mrhe Pulled: 
1502 3ème Ave Ouëst,' Prince-Ajbèrt 

L . | 19-22-p 


AVENDRE. Hôtel Kinistino: 50 milléa 
‘ æu‘nord de Prince Albert, Säsk, bos- 
ne location, 30 chambres nauvellé. 
ment écoré,: lumière électrique, 
lite tout'neufs. Petit montant comn- 
tant, termes faciles. S'adrésser à 
Mma C. Couture, Imperiäil Hotel, 
Tisdale, Sask. © 19-20-C 
den nn OP 
AUTOMOBILES A ‘VENDRE-'A '4A- 
CRIFICE: —- 1 Maïmon, Victoria 
coupe, 1 Hudson Six, modèle de 
l'automne 1929, ‘corinié neuf. PBoir 
informations s'adrésser À :.Hoîté 
I. L. G. Lee Patrinte -de F'Ouést. 


nee Reno ES 
LUNETTES, 3.09 garanties, pgr ecr. 
respondanre, Pour :liré, : coudre. 
Monture forte et. bons verres: -Eori- 
vez pour renseignements: ‘Seiviéé 
d'Optiaue “F.R.,''.381. Villenenve 
Est, Montréal. ° 13-?-0. 


FERME à .VÈNDRE:--8S.E. M4 . 2003 


44 W 2. et SW:4. 21-28-44 CWR0 
Termes. - #1:000.60 


Prix 88:000:00 
Cémptant..-balance patments ‘de ré 
colte. catte:ferma’ n'a .nas de’ roihéé 
at,a-bérucoup de honne ea 8t.f4 
‘foin,…est trois. milles, dé Crystal 
Envinsas D A at A4 vita deYe]- 
lon Creek PB. OC &, Läctoix 'Agént 
Puinré A lNent Ana Aire 
\SSUR ANG." POTIR LA GRÉLE!- 
Prntéer roite néanife avé né A. 
surnra dant une -cpmpagnie: rés- 
ronsala nan, tone gonsnitez:. e 
C.:$. Tae-cix. Acrurance pt Initneu« 
bles. Prince-Aïbert, Sask,. 18-%.é 
FILLE, de 40 one ‘désiée una yilaré 
dans ;us -nréébytéte! cHéz un'voeüf, 
| ou célibatairé ;blen :#fecommänaé. 
|: Tout détail à la! première Jéttrk. 
» drecéer,. Mov Dupont Boite 40'St- 
Bonifacé, Man... . !  14-19-5 
<< 
.FABACI- - TABAC! 


4 


— 


TABAC naturel ,cangdien, 12, variétés. 
TABÂÀC- haché, mélangé. dôux ‘été- 
cuté sur pmmandé. Cigäres-: diffé. 
rentes marques... . . ste 

Liste de prix.et échantillons 1:20 
1e. In. joli hañhoir A tahan on-a 
artis avec toute. dernmandé àd-100 
Nvres ef plus valeur $1 01, Adrès: 
92: . J. J. Gareau ét Fils, Baiñt. 


Roch-dè-l'Achigan, Qué. .’ 13-88-C 


= 


Noûüs Nettoyons : 
” Nous Pressons 
Nous Répérons. . . 


Nous allons chercher ét 
livrons 


| OUVRAGE GARANTI 
 CANADIAN 
- CLEANERS 


Urban PF. Russclt,. Propriétaite 


Teléphone 2880 


16 — 109ùme rue 


Prince-Abert 


Sask. 


QU RE EC Ce En en en) 


Nous garantissons tout .f 
ouvrage qui nous ‘est coù : 
fié pour réparations de 
É MAGNETO 

g  GENERATEUR 
g BATTERIES 


#g Nous testons les freins 


g d'eutomobles GRATIS 


g Teléphone 2207 


# Auto-Electrie 


a 


ÿ 


He 4 


en, 


PE) 


£a * 
ÿ Coin; Central Ave, et items 
Sask. 


é Princes. AMoré 
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EURE RS ESS. 


n. 


PREND men ra ne 


. congrès spient, proposées. à l'étude 
. des .comités. parbissiaux .mois. par 
mois dans les colonnes du jour- ; 


# 


de PACE. 


“Résolutions 


Suite de la page 1 
sément l'Exécutif de her un 


comité de révision des statuts qui 
préparera son travail pour le sou- 
mettre au Prochain congrès 


ral. . 
, Adoptée, 


q. Abbé-Dubois-Mathieu 


- Considérant . -que les comités pa-| 


roissiaux de’T'A.C:F:C,, sont'les 6r- 
ganismes tout indiqués de propa- |. 
. aide pernianente pour le Patriote 
de l'Ouest, ‘ 

le présent congrès ‘demande à 
ses comités de se faire les agents 
‘ de la Bonne Presse Limitée dans les 
aroissés et à ce titre d'en recueil-* 
“lir les abonnements et les travaux 
d'impression. . 


Adoptée 

“Marchilde ‘= Abbé Marquis 
Considérant que la plupart des 
résolutions’ adaptées lors dès con- 
‘ grès. généraux restent lettre-morte, 
parce que elles ne. sont pas étudiées; 
le présent congrès demande: que 
"toutes les résolutions adoptées AUX 


10 


nal, 


tot 


L Adoptée 
11 Houdë-Tétreauli 


géné. 


Que l'emploi du français soit gé- 
néralisé dans nos-rapports commur- 


ciaux avec les compagnies anglai- 


ses, 


12 Demay-Chrétien 


Adoptée 


LE PA ATRIOTE DE L'OUEST, mercredi le 15 juillet 1931 | 


l'exécutif” de prendre les moyens 
. (voulus pour permettre‘au chef du 
secrétariat de consacrer plus de 
temps à cette question. 

Adoptée, 


16 Bourdy-Bonneau ‘ 
Ce congrès, répondant aux de- 
mandes réitérées de plusieurs délé- 


Que le congrès. demande que l’u- | gués et comptenant l'oeuvre impor- 


sage du, français dans les pension- tante des retraites. fermées 


pour 


nats et les collèges soit à l'honneur | ceux-là surtout qui s'occupent ac- 
en dehors des heures de classe en |tivement de nos causes religieuses 


autant que possible, ° 


13 Mathieu-Mme Duperreault 


- Que vu le danger : 


et nationales, s’affirment heureux 


Adoptée | des initiatives “déjà prises en ce 


sens, et encouragent de plus en plus 


d’anglicisa- |les catholiques militants à en pro- 


tion qui existe pour les Canadiens fiter, 


‘français, 
s'applique. à ‘protéger son foyer en 


faisant toujours usage du français |. 


à la maison. 


14 Hubert- Bonneau . 


chaque chef de famille 


: Adoptée. 

17 Raymond-Raymond 
Ce congrès comprenant toute 
l'importance des cercles de Y'A.C.- 


Adoptée. J.C., pour la formation des jeunes 


à l'action tant religieuse que pa- 


Ge congrès estime. que les congrès |triotique et se rendant compte que 


péragogiques du genre de ceux qui 
se, sont tenus à ‘Ponteix, Gravel- 
bourg, Willow-Bunch:et Hoey sont 
fort instructifs et utiles, jil-contie 
donc aux soins de l'Exécutif d'en 
faire organiser “partout, où la chose 
gst: possible,” du et 

Ps +  Adoptée. 

Demaÿj-Abbé Jérôme | 

Considérant qu’en raison du pèu 
de Lemps consäcré à l'enscignement 
de la langue française, il est néces- 
saire d'employer ce temps de ma- 
nière à en tirer le plus grand pro- 
fit possible; 


Le présent 


15 


Congrès demande à 


re 


me de chauffage à \ l'air had d'üne ‘tavacité” de 
12, 000 pieds cub: ques, registre de 27% 27 pouces, 


Tout | ouvrage qui nous est confié porte notré gx. 
“ant absolu, tout éstimé fourni gratis... : 


PRINCE 


tes 


ALBERT 


| Pluisbing & Heating Co. 


LIMITED"" 


Tel: 2527. 
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De reemee m— 
“fecrptes gas da estsce nés 


SoRN de RUYPER à 
Boiséh fondée en 1CIS : CE 


. PA J À { LR ÊA 


SôN, "Distiiloteure 


-"Rotterdarn « . Hollende 


CE 


: Prince-Albert | 


fesses 
+ 


CN - 


la fondation et le plein fonctionne- 
ment de ces cercles ne sont possi- 
bles que par l'initiative et la direc- 
tion du clergé, se déclare prêt à 
coopérer avec lui dans l’organisa- 
tion de ces cercles. 
Adoptée. 
18 Chrétien-Bourdy 
Afin de stimuler l’enseignement 
religieux dans nos écoles, le pré- 
sent congrès charge l'Exécutif, d’é- 
tudier la question suivante: 


concours de français, avec l’autori- 
sation de l’Episcopat, d'ajouter quel 
ques questions de catéchisme aux 
questions de français. 
Adoptée, 
1 Bourdg-Cantin 
Que les cercles paroissiaux soient 
informés à l'avance et par circulai- 
re, des grandes lignes d’un congrès 
général afin qu'ils puissent s’y 


jmieux préparer et que les résolu- 


tions présèntées puissent y être dis- 
cuiées plus sérieusement, 
. . Adoptée 
20 Abbés Baudoux-Jérôme 
Qu'un vote de remerciements soit 
présenté aux généreux donateurs 
vivant en dehors de.la province, 
pour leur aide-à la Kiuse française 
en Saskatchewan. - 
_. Adoptée, 
21 Doiron-Bonneau 
Que tous les Franco-canadiens de 
la Saskatchewan affirment qu'ils 
sont très sensibles à l'attitude de 


{Son Excellence le Gouverneur-Gé- 


néral du Camida, envers la langue 

française au Canada. 

Adoptée. 

22 Bourdy-Carfantan ‘ 
Ce Congrès félicite M. Arthur 

Marcotte, ancièn Vicé-Président de 


notre Association, de sa ‘ngmination 
récente au poste. de’ sénaeur. 
AUDE -Adoptée. 


A3" Prôveñcher-Besseite 


Que ce Congrès: proteste : énergi- 
‘avément ‘contre les! atteintes por- 
iées à nos droits par:la présente po- 


‘flitique scolaire. 


Adoptée. 

24 Blouin-Maàthien 
Que le Congrès remercie sincè- 
rement le Comité dé: Résolutions : 
poùr son travail, accompli en des 


- circonstances difficiles, 


. Adoptée. 


-* 


L'Association. des. Coramissäi. 
res d’'École F Frénco.Canadiens 


Nommés par l'Exécutif. re 
M. l'abbé M. Baudoux, Prud’homme 

M. Eug..  Cadieux, Willow-Bunch. 
-Nommés "par le Congrès.’ 
Cantin-Demay 

M. Paul Bourdy, Laflèche. 
Tétrenult-Bellavance. 

M. J.-A, Roy, Delmas. 
Demay-Kerngleguen. 

M. Jos- Carfantan, St-Brieux. 


COMITE DE NOMINATIONS 
Nommés par l'Exécutif, 

M. l'abbé Dubois, Rosetown. 

M. Adrien Doiron, Vonda. 
Noinmés par. l'Assemblée. 
Houle-Rainville 

M..Demers, Montmartre. 
Doiron-Arsèné Bouvier 

"M. .S:M. Bonneau, Gravelhourg, : 
Demay-Lemoine. 

M..Alcime Bouvier, Meyronne, à 


‘La “Catholic School 


Trustees’ Association” 


COMITE DE RESOLUTIONS 


Nommés par l'Exécutif. 
. M. Bonneau, Gravelbourg, 
M. Adrien Doiron, Vonda, 
Choisis par l'Assemblée, 


‘Motion Lemoine-Levac. 


. Dr Lavoie, Gravelbourg. 
Belleflenr-Létonrneau. 
M. Mathieu, Willow-Bunch 
Demay-Lavoie, « 
M. Van Elslande, Meyroune, 


COMITE DE NOMINATIONS 

Nommés par l'Exécutif. 

M. Carignan, Ponteix. 

M. Motut, Hoey. 
Motion Demay-Roy. 

M. Dupeyron, Dollard. 
Lemoine-Marchand, 

M. Aussant, Gravelbourg. 
Houle-Thiévin. 


Serait-il possible, à l'occasion du | 


celle de la crême et nous sonnmes 


Sane ae la première page.) 


4PPR OB4 TION ET-BENEDICTION 
DE SON E° (CELLENCE LE METROPOLITAIN 


Au cours de la Messe qu’elle a bien voulu célébrer pour les Con- 
gressistes, Son Excellence 2. prononcé, en substance, ces mots que 
nous extrayons:de son allocution en françuis: 


‘Je vous félicite d'être venus en si grand nombre assister à ce 
congrès des Commissaires d'Ecole Catholiques de la province, afin 
d'y étudier la doctrine de l'Eglise sur l'éducation et les moyens de 
la pratiquer. En célébranit cette Messe, je supplie ardemment le Saint- 
Esprit de vous éclairer. Comme Métropolitain et comme Archevêque 
do Régina, je suis heureux de vous bénir et de vous encourager, 


: CES 
TELEGRAMME DE MGR PRUD'HOMME \ 


M. Raymond Denis. Président de la Convention, 


Hnpossible d'assister à.la Convention, le travail urgent me force 
à rester ici: De coeur je suis avec tous les Congressistes. Jde souhaita 
à la Convention tout le succès qu'elle mérite. Je demande à tous les 
vrais patriotes de venir au secours de notre journal en l'encouragennit 
di toute façon surtout par les abonnements'et les tv avaux d'impression, 
.Je désire faire savoir publiquement à tous que j'ai confiance entière 
dans le chef de nos organisations nationales el rien ne me fait plus 
plaisir que. de reconnaître ses mérites. ot son truvail immense par ne 
résolution à cet effet. Je bénis tous. 


Mgr. Prud’homme 
++ 


TELEGRADI ME DE MGR VILLENEUVE, Lrêque de Gravelboury 


M. Raymond Denis, Président de l'A. CE, C. 
En union de sentiments nvec les Gonnrstaies } je forme des vous 
et offre mes félicitations, Bénédiction. cordiale, : i 
“Mer, Villeneuve 


3 r 


ï #k à * 
TELEGRANM ME DU REF ÉRENDISSLME DOM GERTKE: 
ORDINAIRE DE MUENÈTER. 


WE, Hargarien, Prés. d> la Catholie School Trustees Association. 

- Voeux pour le succès du congrès des Commissaires d'Ecoles Ca- 

tholiques: Suis avec vous: de coeur, Que.Dieu bénisse vos délibérations. 
Sévérin Gertken 


1 : Sujet ‘à- l'approbation “de leurs, 
Excellences les évêques de la pro- 
vinçe, 


a X 


Exposition. de Panes-Albert 

‘Tout annonte que la agé ëxposi-’ 
tion annuelle de :Prince-Albèrt 
n'aura pas de précédent dans le’ 
nombre des entréés, Les compéti-, 
teurs du district deviennent de. 
plus ‘en plus inquisiteurs et Pinté-| 
rêt des divers groupes se porte for- g 
tement sur l'appat qu "offrent des |! 
prix exceptionnels." Cela est dû 
tout particulièrement au nouvéau 
classement de la liste. des prix. Les 
“Æxhibits des Gouvernemeñts fédé- 
ral ét provinéinl seront én éviden- |! 
ce. ainki que cèux des marchands | 
locäux.et des coimerçants d’auio-| 
mobilés. La grande Exposition sem- 8 
ble intéresser vivement les institu-! f 
teurs et institutrites àinsi que, 
léürs élèves, si l'on juge d'après le É 
nombre croissant d'entrées dans la 
partie nord de la province. . r 


se 


Dans le passé, Jlés entrées de 
beurre, légumes, fleurs, fruits, plan-! 
tes, ouvrages dé fantaisie, conser- 
ves’et pâtisseries, offraient une va-! 
leur importante, mais on s'attend 
à beaucoup mieux cette année, Une 
nouvélle compétition qui attire 
Pattention d'un grand nombre est 

en é 
déjà assurés d’une entrée considé- Lu 
fable. : 

Le grand Stampede qui se tien- 
dra, devant l'estrade ‘devient de 
plus en plus populaire dans l’es- 
prit des amateurs d’acrobaties sen- 
gationnelles. John É. Hartwig, le 
géränt, «a 18 ans d'expérience der- 
rièére lui, Elcvé sur une immense f 
Âfermeé de chevaux ‘au Montana, si- | 
ant, pôur ainsi dire, ‘sur la selle, 
rien' d'étonnant "qu’il soit reconnu él 
aujourd’hui comme passé maître | 
Âdans. ee genre d’amusement. En Ê le 


s 
4 
du : 


g 
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EN 


Ki 


ES 


1920-21-22 it détenait le champion- 
nat des Etats-Unis, pour’ monter 
sans’ selle un  bouvillon ou un 
“bronco”, En 1924 il fut choisi a- 
vec deux autes pour représenter 
le Montana au concours internä- 
tional pour le champion du monde 
à . Wembley, Angleterre. Après | 
trois semaines de “compétition ar- 
due avec les champions du Cana- 
da, des Etats-Unis, du Mexique, 
du Sud-Amérique, de la Nouvelle-| 


ES 


SE 
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l'explorateur 


M. l'abbé Maurice Baudoux, ;, {| 
Prud'homme. 1 . $: 
Secrétaire. ‘ f . 
M. Antonio de Margerie, Vonda. . 
Trésorièr. . 
M. l'abbé Emile Dubois, 
en. Le A8ieme EXP 


Ë " tu fecbhe 


La 


mp rm 


les-ci ne tiennent pas outre mesure 


au vote, a déclaré dans uue inter-] 


view à Montréal, Mlle E, Faraut, 6 
crivain français qui vient de ter- 
miner une tournée de 18 mois aux 
Etats-Unis sous les auspices du 
ministère français des affaires é- 
trangères, Mlle Faraut explique que, 


par linfluence qu'elles exercent au, 


foyer, les femmes de France comp- 
tent déjà beaucoup en politique. 
est pourquoi elles ne tiennent pas 
elles ne mènent pas Campagne pour 
le droit de suffrage. 

A — 


vent 


Nobile se rendra au pôle Nord 


Moscou, — Le général Humbert 
Nobile, explorateur itlivu qui 
commanunt Le dirigeale “Jfalia” 


lors du césastre de ve dirigcable, 
S'embarpassa sur Je ini iso giace l'US- 
se “Maligin" lorsque ce navire par 
Urva, le fñde ce mois, pour une exe 
pédition polaire, Il espère trouver 
norvégien Amundsen 
et les disparus de Edit 

Plusieurs evperts des choses arc- 
tiques croient qu'il est possible que 
les six disparus de P'Ualin”, ainsi 
qu'Amundsen el ses COMpABRONS 
français, qui se sont perdus en juin 
1928 et se portal au secours des à- 
viateurs italiens, nient réussi à se 
réfugier au cap Flora. 


tant de peines, comme un beau lis 


garantie de Pe argent € relourné 
vous prolègé 


Devant le bûcher de Jeanne .l 


Rouen, — Aux fêtes de Rouen as- “ 


sistait Mme la maréchal Douglas 
Haig, En présence des Mères amé. 
rieaines, polonaises et belges, elle 
a prononcé ces paroles devant le 
bûcher de sainte Jeanne: 

“C'est avec beaucoup d'émotion 
que je conduis ici le premier grou- 
pe qui symbolise l'union des mères 
de tous Îles pay S sous l'égide d'Tsa- 
belle Roméo, mère de Jeanne d'Arc. 

Déjh les Compagnons de Jeanne 
d'Arc ont compris que, seule, l'hé- 
roine sainte pouvait faire l'union 
dans tous les pays de ceux qui ont 
au coeur la charité et l'amour de la 
paix. Grâce à Maxime Réal del Sare 
te, toutes les Mères de France peu: 
vent se joindre à ce magnifique hom 
image. Isabelle Roméo est,.en effet, 
le modèle de toutes les mères, elte 
qui, après avoir lendrement élcvé 
sa file près d'elle, la vit mourir 
dans sa belle jeunesse, at milieu de 


au iflieun des épines. 

“Que la tendre colombe du bn- 
cher prenne à nouveau.son vol et 
que les voix de Toutes ,cglles qui 
ont souffert s'unissent pour vne 
nouvelle trève de Jeanne d'Arc!” 
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Aout 4 - 5 et 6 dans l’après midi 
seulement, commencant à 2.30 p.m. 
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Zélande et de l'Australie, Hartwig | @ 
arriva deuxième. C'est ce ameux | 


“cowboy que nous verrons ici, 


— x 


Lis lettre. de Pie XI 


, distribuée en ltalie 


Rome. — J1 y a eu distribution 
à Roie, de 150,006 exeranlaires de 
la: lettre que le Souverain Pontife a 
adressée aux dignitaires de lEgli- 


jan ; ES 
ER He EAUX 


Conduisez voire famille à l'Exposition 


de Prince-Albert, Taux reduits sur toutes 
lignes de chemin de fer. 


Ô À one. Les cavaliers choisit pat 
se] M. 
| biles. Ïl est bien entendu que 
A] ce n'est pas un ‘Cirque de bêtes 
sauvages” mai un vrai tournoi, 
lavec tous les meilleurs concur- 


“lrants de l'Amérique. 


| Faites application au Sécretaire 
‘pour liste completes des prix. 
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Î For “ge |se au sujet de l'Action catheliqne 
M. Dechief, Forgot, L italienne, Quantités de nouveaux ex- 
laires sont sous presse, pour: . 
L'Association Catholique | les provinces. G J E LI j p C | | 
FraneoCamedlenne [Ur el FT. Graves JE. Hartwig J. PF. Curror 
Président Féminisme en France : Président Gérent du Siampede Gérent-$ec. 
M. Raymond Denis, Vonda. ‘ ee 
Vice PrÉlents. ’ |: Montréal " Bien que le more 
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La conférence internationale qu} guerre: 60 millions de quintanx en-| 


blé qui vient d’avoir lieu à Londres 
S'est ajournée sans grands résultats 
pratiques, La situation, en dépit des 
«Gmbreux pourparlers des derniers 
tnois, reste très embrouillée et Fon 
se demande encore - comment les 
Pays producteurs sortiront de la 
pénible et dangereuse impasse où 
ils se trouvent aceulés. 
- À Ja suite de la conférence con- 
voquée à Rome par l'Institut Inter- 
national d'Agriculture, M. Francis 
Delaisi, dont nous avans souvent 
cité ‘ici même l'opinion sur le su- 
jet, consacrait, dans la Remre Ero- 
Romique Internationale, une.nouvel- 
le étude à la question du blé. Après 
avoir constaté l'état du marché, pas- 
.Sé.en revne les diverses mesures qui 
ont élé prises jusqu'ici pour x re- 
médier, el examine le rôle des di- 
vers organismes qui sont mèêlés au 
commerce du blé, M. Delaisi suggé- 
re la création d'un oragnisme mon- 
dial et permanent du blé, 

SI faut, écritil, si l'on veut abou- 
tir à un résultat pratique, associer 
à Foeuvre de rajusiement du mar- 
ché international tous les éléments 
qui le composent: Dans ces roudi- 
tions on peut faire la proposition 
suivante: 

“Création d'un organisme mon- 
dial et permanent du blé, placé 
sous le contrôle de la Sociélé des 
Nations, Cet organisme compren- 
drait: a Les représentants des ns- 
sociations agricoles de fous Îles 
“tats exportaieurs. sans en exXCCp- 
ter un seul, b Les représentants 
fes associalions agricoles de tous 
les Etats importateurs, ©  Jes re- 
présentants des grandes compagnies 
de commerce, Ainsi seraient logi- 
quement mis en contact ces {rois 
éléments essentiels: la production, 
la consommation et l'échange. 

“Cet organisme n'interviendrait 
pas dans le commerce du blé, ct 
ne serait en aucune manière une 
agence de vente, Il aurait pour 
fonction essentielle de fixer un prix 
“de prévision.” au terminus des dif- 
férents pavs exportateurs, pour 
J'année courante, Ce prix devrait 
être tel qu'il füt assez élevé pour 
assurer au fermier un bénéfice suf- 
fisant, el assez bas pour décourager 
les emblavures excessives. Il serait 
établi d'après les siocks restant de 
la dernière récolte et en, partant 
de ce principe que la consommation 
générale du monde, ainsi que sa 
production. sont dans l'ensemble 
peu variables, 

“Ce pris serait porlé à la con- 
naissance des agriculteurs avaut la 
période des ensemencemenis, Dès 


ou 


viran. Cela représenterait pour eux, 
un pouvoir d'achat accru d'environ 


3 à 6 milliards de franes par fn, 


qui seraient employés évidemment : 


en achat de produits fabriqués sur 
Je marché de l'Europe industricile, 

“Celle expérience vaut peut-être 
d'être tentée. Si elle réussissait, el- 
le, pourrait &tre-appliquée à Lous 
les autres produits agricoles, Grû- 
ce à cette méthode de travail on 
assurerait à la fois l'umélioralion 
du sort des paysans, et-a stabilité 
sociale dans l'Europe orientale, 
ainsi que la diminution du ehôma- 
ge dans l'Europe industrielle" 

On se rappelle qu'à la suite de Ta 
conférence qui réunit l'automne 
dernier à Varsovie les représentants 
des pays produeleurs de blé du Da- 


© SURPRODUCTION 


Le numéro courant de lEconc- 
miste agricole, l'organe officiel de 


la Division de l'Economie agrieo- | 


le du Ministère fédéral de lAgri- 
cullure fournit une définition in- 
iéressanie de la surproduetion el 
établit Le coutraste entre le surplus 
physique et le surplus économique. 


Après avoir démontré la confu-: 


sion qui existe sauvent entre Île 
surplus physique el le surplus ëêro- 
nomique, FEconomiste dit: “11 est 
rare qu'il y ait un surplus physi- 
que des produits de la ferme, sauf 
dans le eas des produils périssa- 
bles, enr les produits de la ferme 
sont généralement consommés à un 
pris quelconque, mais il pourrail 
x avoir un surplus économique par- 
ce que Jes marchandises sant pra- 
duites pour êlre vendues, el non 
pas pour étre données, Lorsque le 
non initié parle de la surproduclion 
il en parle au point de vue physi- 
que: Jarsque l'économiste en parle. 
il entend qu'il exisle une plus gran- 
de quantité d'un article que la 
quantité qui peut êlre utilisée à un 


prix de nature à encourager les cul: 


hivateurs à reproduire Ha même 
quantité. E peut y avoir des gens 
insuffisamment nourris dans Île 
monde, mais si les produils, comme 
Je blé par exemple, ne peuvent se 
vendre à des prix qui en eneoura- 
sent la production à l'avenir, lors 
voa un surplus at sens économi 
que, 

Publié par le Bureau de renseigne 
ments, Bureau des Publieations, Mi- 


lors le fermier, dont le prix de re- 
vient est inférieur, mainticndrait 
ses emblavures, celui dont le prix 
est supérieur, les réduirait ou s'a- 


donnerait à d'autres cultures. On 
éviterait ainsi Vlaccumulalion si 


dangereuse des stocks de plusieurx« 
années. 

“D'autres part l'organisme s'ef- 
forcerait d'obtenir des pars mpor- 
tateurs qu'ils ne diminuent pas’ d'u- 
ne façon excessive-leurs achals par 
des tarifs douaniers trop élevés ou 
par des réglementations iendant à 
diminuer la consommation des fa-i 
rines, 

“H stimulerait enfin les compa- 
guies dans la recherche de mar- 
chés nouveaux dans les pays com- 
me ceux d'Exirême-Orient où Ja 
consommalion du blé est en pro- 

. grès et où elle pourrait être cansi- 
dérablement accrue si les facilités 
d’affrètement, de paiement, les ga- 
ranties légales, elc., étaient accrues. 
Le Canada et l'Australie pourraient 
rapidement trouver de ce côté une 
compensation aux restrictions né 
cessaires de leurs ventes sur le mar- 
ché européen, 

“Grâce à ce système, dans quel- 
ques années, les pays danubiens el 
russes pourraient retrouver sur le 
marché de l’Europe industrielle la 
place qu'ils occupaient avant 
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Deux Raisons 
Pour la 

popularité 
Extraordinaire de la 


nisière de l'Agriculture, Offawa, 
X—. 


La lutte contre les sauterelles 


Le problème des sunterelles s’im- 
pose depuis plus d'un siècle à Pat- 
{ention des cultivateurs canadiens. 
En l'an 1800, Alexandre Henry dil 


avoir vu une couche de sauterelles 


de plusieurs pouces d'épaisseur sur 
les rives du lac Winnipeg, et ce 
fléau a visité périodiquement notre 
pays depuis Jors. Les spécialistes 
de la Division de l'entomologie du 
ministère fédéral de lagriculure 
en ont fait une étude spéciale, Un 


nouveau bulletin portant le numé-i 


ro 143 vient d'être publié sous le 
litre “La lutte contre des sauterel- 
les au Canada à PEst des Montagnes 
Rocheuses”, Les cullivaleurs qui 
restent dans cette région auraient 
intérêt à connaître les moyens ré- 
pressifs que l’on recommande. 

Les invasions de sauterelles se 
produisent généralement pendant 
ou aprés une sécheresse anormale. 

Chaque sauterelle femelle pond 
au moins 100 oeufs; une seule pai- 
re de sauterelles sur une verge car- 
rée de terre en automne peut donc 
causer lapparition de plus de 109 
jeunes sauterelles sur la même éten- 
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Notes Agricoles | 


uube ef des ! . 
{l'Ouest de l'Europe, le mème e6c0- 
Inomiste suggérait une entente di- 
recte entre producteurs de blé, sur 
le modèle du | 
de l'acier. Cette entente aurait eu 
pour bases notamment la limitation 
globale des emblavures ci le contin-, 
ventement des importations, Mais 


pays 


on sait qu'à la conférence de Lon- 
des, il v a quelques semaines. di- 
lvcrs pays, en particulier les Etals- 
Unis et le Canada, ont refusé d'ad- 
hérer aux propositions de contin- 
gontement qui ont été soumises, Le 
in 
plus de chance d'être accepté? 
faut souhaiter de toute facon que 
dk question du blé, qui est un des 
grands obstacles à la reprise gêne 
rale des affaires, au Canada en par- 


itieuticr, recoive bientôt une solu-! 


ion car il ne fault pas se vacher 
que Ja situation actuelle est à la 
lois paradoxale et dangereuse. 
LäActualité économique 


sSoille done aux cullivaleurs de voir 
quel est le nombre de sauterelles 
sur teurs champs pour st préparer 
aux attaques qui peuvent en résul- 
ter, S'il y a des oeufs en nombre 
suffisant pour faire craindre une 
invasion, qu'ils s'efforcent de les 
réduire au moyen 1, dun labour 
profond bien retourné, 2 d'un 
disquage on d'un searifiage peu pra 
ifond on automne. 

Le labour empêche la majorilé 
des jeunes sauferelles de monter jus 
qu'a la surface: le disquage expose 
un grand nambre d'oeufs atix €Oon- 
ditions atmosphériques qui les dé- 
truiscut. 

Surveillez  attenlivement pour 
voir si les sautcrelles apparaissent 
en inai ct au corumencement de 
juin. Lorsqu'elles sont présentes en 
nombre destructif employez les 
Imoyens répressifs que voici: 

1 Eparpillez parmi elles des ap- 
pâts empoisonnés conforméments 
aux instructions; consultez le ther- 
momètre avant de le faire pour 
voir si ja température n’est pas au- 
dessous de GSoë. ni au-dessus de 
QUO. car le succès de ces applica- 
lions d'appals empoisonnés dépend 
de la tempéralure, C'est une perte 
de lemps que d'épandre des appâts 
par une journée froide où sombre. 

2 Enrayez la marche des saute- 
celles venant des étendues voisines 
en labourant des bandes de garde, 
Refoulez les insectes vers le centre 
en Ja- 


Ldans les champs en chaume 


.bourant vers l'intérieur ct répan- 


dant un appât empoisonné sur les 
bandes du centre. 

3 EÉparpillez de la paille pour 
que les saulerelles nouvellement é- 
closes viennent y dormir le soir et 
brulez cette paille la nuit, 

{4 Surveillez vos champs de blé 
d'hiver où de seigle d'hiver pour 
voir s'ils sont attaqués et empoison- 
nez les sauterelles qui s'v trouve, 

Les saulerciles ne pondent pas 
sur une jachère propre, pas plus 
que sur une terre qui est fraiche- 
ment Jabourée, mais elles peuvent 
le faire dans une récolle de blé ou 
de seigle d'hiver, C'est sur les chau- 
mes, les fermes désertes, les:talus 
des chemins les paturages surpeu- 
piles, qu'elles déposent le plus 
d'oeufs, IL-faut surveiller tous ces 
endroits el prendre des mesures 
pour détruire les ocufs lorsqu'ils 4- 
tbondent, 

Dans bien des localilés, et spé- 
cialement sur les prairies, les sau- 
terelles volent à de longues distan- 
ces el Îes fermes qui en sont exemp- 
tes au priniemps peuvent plus tard 
être forlement attaquées. Tenez 
vous donc sur vos uardes pour ces 
invasions, el prenez les mopens de 
les combattre lorsqu'elles se pro- 
duisent. 

Pour plus aruples renseignements 
sur les moyens de détruire les sau- 
terelles, écrivez «u laboratoire d’en- 
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fa. due le printemps suivant, On con- tomologie le plus proche de chez 


Î. Qualité supérieure 
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Fabriquée par une Compagnie de 
. Ja Saskatchewan, indépenté, u’em- 
ployunt que. des hommes qui 
dépensent, leurs suinires chez-nous 


_ ADANAC BREWING CO. LTD 


industriels de 


“artel international| 


ouvear porjet de M, Delaisi af) 


vous, où au collège d'agriculture. 
es agents de ces stations sont tou- 


11 
venir el 


‘jours heureux de vous 
laide, 

Adressez-vous au Bureau des Pu- 
blications du Ministère de Tagri- 
culiure d'Ottawa pour obtenir un 
exemplaire du. bulletin No 143 NS. 

Publié par le Service de rensei- 
guements, Bureau des public:Q ons, 
Minisiére de PAgriculture, OUHWa. 
X- 


Le pooi de l'Alberta vendra 


| 
| 


son blé à marché ouvert s’il 
n’a pas d'aide | 
Calgarv, Alberta, — Le pool du 


“blé de l'Alberta suivra l'exemple du 


{Manitoba, cet automne, et autorise- 
ax ses membres à vendre le grain 
argent comptant plulôt que de sui- 
Lvre la méthode du passé qui consis- 
tait à accepter ‘un paicment initial. 

C'est Pattitude qui sera prise 
dans le vas d'une rèponse défivo- 
sable à la requête faile à Oltawa 
par une délégation de lPOuest et 
qui demandait l'établissement d’un 
Bureau du Blé pour le Canada. 

Les chefs des pouls du blé ont re- 
fusé de se prononcer mais il est 
évident que l'on ne prendra pas 
d'autre attitude si le gouvernement 
fédéral ne vient pas en aide. 

On s'altend qu'une déclaration du 
premier ministre Brownlee va  é- 
elaiveir In situation. De son côté 
H. W. Wood, président du pool de 
l'Alberta n'a voulu ptier à son 
retour d'OUawa, : 

Avée l'adoption du marché ou- 
vert il resterait à régler la ques- 
tion du système d'élévateurs - du 
Pool. On prétend cie l'Alberta sui- 
vrait Pexemple de la Saskatchewan, 
que les élévateurs contfinueraient 
de fonctionner el de manipuler le 
blé qu'il soit du pool où non, toul 
comme une compagnie, L’où n'au- 
rait aucune difficulté croit-on à 
payer les mantauts repr'isentés pur 
la.garantie du gouvernement pro- 
viñeial el qui s'élèser" à la somme 
de 57,006,000, 


Le Canadz à l'exposition de 
.. l'ouest de l'Angleterre .. 
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Bristol. — L'exposilion annuelle 
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uillet 1931 


CEST CERTES SE EEE SE EE 


Lennt 


.Jmaghinerie. 
briquées au Canada étaient bien ‘en G 
évidence et comprenaient des clô-!prochain à Régina, 

entrelacées|eu Pavis qu'un grand nombre 

à |praducteurs se proposent d'ense- 


qe 


Bath et de l'Ouest a fourni une ex- | 


cellente occasion d’élaler ét d'an-[fé national ausl À 
ricoles et-jalpe de la participation 


nonger les produits ag 


tures en fil de fer 
“Erost”, des faucheuses et des 


teaux à chevaux “Frost and. Wood”, [mencet 


Les marchandises fa-|rence - Exposition 


Nouvelles Galles du Sud du Comi- 
“alien, qui s’occu- 
à la Confé- 
.Mondiale du 
rain, laquelle doit être-tenue Fan 
Canada, a re 
de 
spéciales, 


des parcelles 


des accessoires de meunerie “Flen-| dans Pespoir d'obtenir des -chan- 


ry”, des tondeuses de 


well”. Les articles de la marqueller PEtat et l'Australie à cel 


“Massey-Harris” renfermaient des 


licuses, des faucheuses, des râtei 


à foin, des appareils à charger, des! ce 


moissonneuses, des cultivaleurs. el 
des hérses à disques de plusieurs 


û . 4 LP] Q Q L ste tLQ | 
sories, On voyait aussi des char- préparent des pareclles spéciales 


rues à tracleur, des écrémeuses, des 


gazon “Max- {lions de blé dignes de représen- 


Êvé- 


nement internalional, Le comité 


aux désire que ce nombre sait double, 


t il sollicite le concours des au- 
es, producteurs intéressés, 
Suit une longue liste de ceux qui 


el que le comité comple voir 


moteurs à l'huile de pétrole-paral- {grandement dlongé sous peu. 


fine, des tracteurs de ferme et des 
faucheuses à {racteur, Parmi les au 
ires éfalages canadiens se 
vaient des clôtures en fil de fer ct 
des clôtures à anneau de chaîne 
“Ideal”, des aceessoires de clôture 
et les tondeuses de gazon de fn 
“Canada Foundries and Forgings”. 


Enfin, des eamions automobiles 
“Chevrolet” étaient aussi exposés, 
x 


A l’exposition du grain, 
lRégina, Sask. 
Les experts en blé de FAustralie 
aspirent à remporter le litre de 


de Ja société des comiés du Sud. de parent à 


FABRICA 


D'S MILLIONS, de Goodyears à 
” Semelle Pathfinder ont été ven- 
dus, même avant que ce pneu ait été 
jannoncé. Il est devenu le plus facile à 
vendre parce que c'est un pneu de 
.qualité à portée de tous. Pour l’adhé- 
rence à la route et. le millage, il est 
l’égal de plusieurs pneus bien connus 
se vendant 20% plus cher. De fait, il 
n’a de supérieur que Goodyear à 
Semelle All- Weather. Remarquez 
en la semelle forte, à rayures profon- 
des, les.côtés bien rayés, toute la 
mermbrure. Malgré leur bas prix, 
achetez les Goodyears à Semelle 
Pathfinder avec confiance. ! | 


Les producteurs de toutes fes par- 
lies de l'univers auront une rude 
concurrence à soutenir, non seu- 
lement dans les catégories du blé, 
mais dans chacune des 56 eute- 
gories de récoltes, Les Canadiens 
auront fort à faire s'ils veulent 
conserver au Canada a couronne 
de “Roi du blé de : Luivers”, 


“The Land”, journal publié à 
Sydnev, Australie, x donné beau- 
coup de publicité à la Conférence- 
Exposition Mondiale du Grain qui 
ldoil être lenue à Régina en 1932, 
[et il disail à ce sujet dans son der- 
inier numéro, 


‘La récolle de Ta saison de 
1931-32 est déjà confiée à la terre 


l , û , 
dans les districts précoces, et les 


.producieurs, dans loutes les autres 


iparties de Ia région à blé, se pré- 
semer; a division des 
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“Roi du blé du monde” en 1932, 
Ne nous bereons pas d'illusions. 


X X X 


Le privilège de membre de la 


trout- Conférence-Exposition Mondiale du 


Grain coûle 810.00, et il donne au 
titulaire le droil ‘d'admission À 
l'Exposition, à toules Tes sessions 
de la Conférence, à tous les diver- 
lissements officiels et 4 un volu- 
me relié des conférences, Iravatuix, 
discussions et délibérations, cons- 
tiluant une encyclopédie de ren- 
Iscignements sur la production des 
récoltes dont la valeur ne saurait 
ètre placée {rop haut, 

X XX 


ce-Exposition Mondiale du Gr 


Ê 


u 


te 


t 


| 
| 


Un Essai Vous Convaincra. 


| 


2501 Washington Blvd. 


Î 


Le bureau-chef de la Conféren- ville el, avant cela, curé de 
ain, lang, Ontario, 


eZ 


Dans les Années Avancées 


Vous pouvez rez 
en faisanc usagc du 


DR. PIERRE 


ÏA donne de la force à vos organes 
l'a un effet salutaire sur vos reins et votre foie 
Il garde votre estomac en ordre 
H fortifie et construit votre système 


saines, ct ne contient pas de drogues nuisibles et conduisant à l'usage 
continuel de drogues. Ce n'est pas une médecine de droguicte, El 
est suppléée par des agents spéciaux. Ecrivez à | 


DR. PETER FABRNEY & SONS CO. 


(Délivré libre de tous droits au Canada) 


qui doit être tenue à Régina en 
1932, continue à recevoir .des de- 
mandes deplace pour des‘atelages 
commerciaux, Le Royaume-Uni, 
l'Inde, les Hes Philippines, le 
Siam, le Chili, l’Halie, la France, 
la Russie ct les Etats-Unis se pre- 
parent activement, ï 

XX X 
loules Îles provinces canadiennes 
seront représentées par des éta- 


eo de 
lages provinciaux dans le nouveau 


pavihon de la Conférence-Exposi- 
ion Mondiale du Grain de 1932, 
el ces étalages occuperont un .cspa- 
ce Lolal,de 11,090 pieds carrés. 


RE 


S. Ex Mgr Kidd, évêque de 
London 

Cité Vaticane. — Le Saint-Siège a 
transféré S. E..Mgr Thomas .Kidd, 
de Calgary, Alberta, au siège. épis- 
cepal de London, Ontario SE. Mer 
Kidd était évéque. de Calgary. de- 
puis 1925; il succède à London, à 
SE. Mgr Michael Fallon, décédé. 

Mgr Kidd est né à Athlone, Onta- 
rio, y u 63 ans. [l a fait ses-études 
au S. Michael's College, de Toronto, 
ct à Rome. fl a ét# ondonné prêtre 
le 16 février 1902. Avant son éléva- 
tion à l'épiscopat le 6 février 1925, 
il a été notamment supérieur du sé- 
minaire Saint-Augustin de  ceîte 
Pene- 
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vigoureux et en bonne 


Il est préparé d'herbes pures ‘et 


CHICAGO, ILL, 


Là où vous verrez 
une affiche comme 
celle-ci, vous trou. 
verrez ua Mar- 
chanddeconfiance 
capable de vous 
donner un service 
immédiat touchant 
les meilleftrs pneu. 
et chambres à air 
du monde. 
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Les Centres Franco-Canadiens 
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+ Re Ye #1 2 Chants C i 

j s Canadiens 

| ILEBRET, Sask. | Variétés Mme Kritzwiser, 

- ee —# ccompagnatrice au piano 

Notre Fêle Nationale, lle Pinsonnautt. | 
La fête St-Jean-Baptiste, notre! 3 Déclamation 


-patroñ national, a été célébrée di- 
(gnement à Lebret, dimanche, le 2x 
‘juin, par une messe solennelle, a- 
- vec sermon dé circonstance le ma- 
«tin, et une conférence-concert le 
soir, . 

-Le sermon de la grand'messe a 


‘été donné par le R. P. Beauchamp, 
* O.ML, professeur de rhétorique et |} 
Gravei- 


“histoire au Collège. de 
. bourg. Le R..P, Prédicateur fit un 
“magistral exposé de. la vie, des. ver. 
:tus et-du martyre de St-Jean-Baptis- 
te, précurseur du Christ et patron 
le la race canadienne-francaise. 
. Des..admirables exemples de sa vie 
et de son apostolat, il tira, pour la 
conduite de notre. peuple, de -ma- 
S gnifiques leçons d'énergie, de fier- 
té, de-zèle apostolique et de foi. 
“Dans une belle péroraison, toute vi- 
= brante de surnaturel patriotisme, il 
“adjura notre Saint Patron, d'inter- 
. céder pour nous auprès du Christ- 
“Roi, Dieu de la patrie, de garder au 
coeur de notre race l'attachement à 
‘sa langue et à sa foi, les vertns fa- 
:miliales et chrétiennes de nosan- 
cêtres, et-la fidélité à notre subli- 
‘mue vocation de rare missionnaire 
«et de peuple précurseur du Christ. 
« Dans une belle ct instruetivr «re. 
sance, Î soir, à la salle paroissitte. 
“nous eûmes encore le privilège d'en 
tendre le R,.P. Bcauüchamo nous 
donner une admirable conférener 
historique et patriotique. Présenté 
par le R. P. Ed. Paquette, OM. 
‘curé, le conférencier, nous parla 
avec science et éloquence des origt- 
nes religieuses et mystiques de no- 
tre race et des gloires épiques du 
‘peuple canadien-franeais, 
isant, dans un magnifique tableau, 
Îles noms chevaleresques des grands 
“héros et des sulflimes  héroines, 
ides martvrs ef des saints, de notre 
histoire, il fit l’apothéose de la dou- 
ble épopée religieuse et militaire 
de nos aicux, au service de Dieu. : 
de VEglise et de la patrice. L'ora- | 
teur termina son magistral disrours 
en faisant appel à nos compatriotes 
de mrarcher sur les traces d'hérois- 
me, de vaïllance et de prosélitisme 
religieux des ancêtres, de conser- 
-ver notre langue maternelle, verbe 
des aieux. qui a, servi à la nrédien. 
tion de l'Evangile sur tout ce con- 
tinent, rt d'accomplir à jamais no- 
tre sublime vocation de penple »- 
pôtre et de race missionnaire du 
Christ, afin de grandir et de vros- 
pérer, soûs" la bénédiction dé Dieu. 
en nn peuple, nombreux, puissant, 
exemplaire et parfait, 
© Le R. P. curé eul le plaisir de 
présenter aussi à l'auditoire notre 
sympathique compatriote et distin- 
‘ guée musicienne. Madame Kritzwi- 
ser de Régina, qui. accepta d'être 
‘au programme, avec la collabora- 
‘tion de Mlle Pinsonnault au piano, 
_et qui nous charma par la richesse 
de sa voix d'artiste, et réveilla en 
‘l'auditoire de chaleureux senti- 
ments de fiertè nationale par son 
‘inépuisable répertoire de chants 
‘ canadiens et de refrains de chez 
.nous. 


Programme de la Séance. 
L Piano 
“Marche des Patriotes 
Mille Marguerite Pagnin 


, 


Les Chambres à Air GP" 


Loreau 


distribuée d’une manière égale. 


:Éllés. sont complètement 
naturel lorsqu'eiles sont m 
prévient la tendance au 


Repas-, 


‘une Chambre à air “GP”, 


“Le Peuple Précurseur du Christ” 


Mile Alice Blais 
4 Chant | 
“Gloire aux Aïeux” 
M. Rosaire Paquin 
Saynèle, 

“Le Verre Cassé” 
Groupe d’Elèves du Couvent 
6 Duo de Piano, 

Ime Olson et Mile Bern 

Mme Olson et Mlle B, Coupal 
7 Ghant, 

Hymne au Christ-Rot 

Chorale du. Couvent 
8 Conférence, 

“La Mission de la Race Françai- 
se en ‘Amérique d'après les Ensei- 
gnements de notre Histoire Natio- 
nale” -R. P. Beauchamp, om.i, 
9 Chant, 
“Samson et Dalia” 
Madame Kritzwiser 
10 Saynète, 

“La Nouvelle-France à Ste Jean- 
ne d'Arc”, esse drame. 
Groupe d'Elèves du Couvent 

Chants canadiens, 

variétés Mme Kritzwiser, 
12 Allocution et remerciements, 

R.:P. E. Paquette, OMIL 
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Vive la Canadienne, O Canada. 
EH EE 0 
| MEYRONNE, Sak. | 
Cd Te EE e —— ——Ù  — — "À 


Nous voilà revennes de là con- 
ventiou de Régina, au cours de fa- 
quelle nous fûmes heureux de ser- 
rer la main de nos camarades dau- 
tres centres catholiques. Noire pa- 
roisse y fut largement représentée, 
quatorze personnes, y compris 
curé de la, paroisse s'étant rendues 
à Régina, et tout le monde est d’uc- 
cord.sur le choix de la date pour les 
prochaines conventions, IT est vrai 
que parfois, il peut faire un 


nion, mais Féconomie d'argent que 
l'on fait, mérile d’être prise en con- 
sidérnlion, et il est à espérer que 
Pexéeutif s'entendra pour tenir Les 
conventions futures datis l'été, si 
toutefois nous aurons encore dei 
conventions, 

Au sujet d'amalgamation avec la 
Saskatchewan School Trusices® À i- 
socialion, if n'y a rien qui presse. 
Nous avons pardonné les évène- 
ments de 1918, mais nous ne les 
avous pas oubliés, et quelle garan- 
ic avons-nous que nos droits ait 
sein de cette association seraient 
reconnus, et respectés. Chat échait- 
dé craint l'eau froide. Le président 
actuel de celte association semble 
ètre animé des meilleures disposi- 
lions, mais il ne fault pas oublier 
que celte association a eu comme 
président un “Bryant”, et ceci en 
.dit assez long. 

Hier soir, à Kincaid, eut lieu 
une assemblée, à laquelle l’honora- 
ble A. GC Stewart, ministre de la 
voirie adressa la parole à plusieurs 
centaines de personnes venues de 
distances considérables. Le sujet du 
discours était le secours aux habi- 
tants des districts où la récolte à 
manqué cette année, et l'honorable 
Monsieur, a fait des déclarations, 
au nom du Gouvernement qu'il re- 
présente, qui sont de nature à dis- 
siper les craintes de famine et de 
misère, du moins pour le présent. 
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On aime toujours d’entrevoir un! défend un vieux sergent retraité? 
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Sent 


sur toutes 


Un pneu n’est pas meilleur. que sa chambre à air” 


Gutta Percha & Rubber, Limited 


TORONTO, CANADA 
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adette Coup: 


le | 


peu | 
irop chaud dans les salles de réu- | 


faconnée circulairement, est gonflés, 
des parties de la chambre .... 


:-pinçage possible,à la circonférence intérieure. 


Les Chambres à air Façonnées Circulairement s’a 
moulées est séchées ci 
ises gonilées dans les: 
déchirement dans le cas d’une crevaison. 


rculairement et elles son 
pneus, .et libres de toutes terision et distorsion. 


À LA GO 


LE PATRIOTE DE L 


rayon d'espoir, si faible qu’il soit, 
Baptèmes 

—Le 7 juin, Rita Hamel, fille 
d’Antonio Hamel et de Florence Ca- 
rignan, née le 30 mai. Parrain et 
marraine, Roland Hamel et Antoi- 
.Inette Hamel, cousin et cousine du 
nouveau-né, 

. —Le 19 juin, Joseph Emile A- 
drien Brisebois, fils de M. et Mme 
Trefflé Brisebois. Parrtin et mar- 
raine, Adrien Briseboïs. et Afma 
{Bouvier, oncle et tante de l'enfant, 

—Le 28 juin, Joseph Charles bPau- 
lin Campeau, fils d'Azarie Campeau 
et d’Aline Ste-Marie, né le 22 juin. 
Charlemagne Sle-Marie et Cécile 
,Campeau, oncle et tante du nou- 
vean-né le tinrent sur les fonds bap- 
Itismaux, 

—Depuis la réorganisation de la 
Société des Dames d’Autel, il y a 
une messe de communion le pre- 
mier dimanche de chaque mois à 
laquelle toutes les dames sont in- 
ivitées de recevoir la fainte Com- 
munion, et au cours de laquelle ze 
{chant est exécuté exclusivement 
|par les dames. Nous ne savions pas 
jqu'il y avait tant de bonnes voix 
\parmi les dames, et nous eéspéréns 
ique celles qui jusqu'à présent se 
sont abstenues, par timidité, ou 
pour toute autre raison se feront 
un devoir de prêter leur concours 
à l'avenir. 


CE SCT Ce 


| WILLOW-BUNCH, Sask. 
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—Madame E, Mackay est partie 
pour Assiniboia lc 2 de ce mois où 
clle séjournera une quinzaine ayant 
été nommée par le Département de 
l'Education, membre du Bureau des 
Examinateurs pour les “Depart- 


mental Examinations” pour Diplô- 
‘mes du Grade VIIT 


| 


S 
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- Suite -- 

- Les sept officiers du conseil font 
leur entrée par da porte du fond. 
ls sont en grande tenue, Les plis 
jeunes ont à peu près l’âge d'An- 
toine, des moustaches d'adolescents: 
des cheveux qu'ils relèvent d'un 
coup de main en se découvrant, de; 
gants blancs qu’ils posent sur l'ex- 
trême, bord de Ja table, À côté du 
képi galonné, où du casque dont la 
crinièére tombe droite le long du 
drap bleu. 1ls sont tous graves, quel- 
ques-uns avec effort. Ils vont s’en- 
nuyer, parmi ces affaires, toujours 
les mêmes, qu'ils ont l'habitude ei 
le devoir de juger. Qu'est-ce qu: ce 
paquet, affalé contre la boiserie, et 
sourné obstinément vers ‘la ports 
par où pénètrent les accusés. la 
porte de la cour de la prison, que 


nu pe 1 
‘’Faconnées Circulairement 


la tension du caoutchouc est 
Il n'y a pas de plissage ou de 


tparfs nt aux pneus lorsqu'elles sont gonflées. 
ajustent parfaiteme p q dans leur état 
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t, par conséquent, 
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De Toute 


Par René BAZIN 


ET PR 


NOUVELLES 


Le. prix du blé é 


Washington. — M.:Stone, prési- 
dent du Farm Board américain, à 
informé le vice-président Curtis ct 
la sénateur Capper du Kansas, ré- 
publicain, que le Board ne modifie. 
rait plus la politique qu'il a adop- 
tée pour stabiliser les prix du blé, 


OUEST, mereredi le .15 ju 


ilet 1951 


vait aelui qui ruse, celui qui ment, 
celui qui menace, et il avait vite 
fait d'amener à se contredire l’hom- 
mc qui voulait lutter, 

Du mème ton, il demanda: 

—Vous vous appelez bien Antoi- 
ne-Jules Madiot né à Nantes, ou 
vrier ajusteur, actuellement sous les 
‘drapeaux, au 93e régiment d'infan- 
terie, en garnison à La Roche-sur- 
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Avant qu'il eût achevé, un mou- 


Après une conférence ‘de près de vement de surprise fit se dresser 
deux heures avec M. Stone de vice- | toutes les têtes des spectateurs. Au- 
président a ‘déclaré que ce derhierltoine Madiot venait de lever les 


lui avait clairement fait compren-|y+eux. L'homme n'était plus le mé- 
dre que le.Board ne vondrait. pas|tue. .Ce fut, parmi les officiers el 
son blé de façon à faire, baisser les | les 
[prix et qu'il ne pouvait être ques- [Comme celui qu'éprouve la foule à 


[tion de le vendre aux prix actuels. 
x 
Une-exposition dans les ruines 


Nous venons 
l'entremise de M. F. C. Elford, A- 
iviculteur du Dominion, que le ‘Fo- 
lrunTrajan”; construit vers 115-117! 
A.D., par l’empereur Adrien, a été 
choisi pour loger les produits es 
posés au Cinquième Congrès Mon- 
dial d’Aviculture de 1933. Après 
200: ans, on a restauré ces ruines 
pour leur rendre un peu de leur 
splendeur et de leur magnificence 
d'antan, Il ne saurait y avoir de 
meilleur endroit cu de .meilleur2 
occasion pour la réouvertu.e de ce 
superbe marché des jours d'avant 
Fère chrétienne que.le prochain 
Congrès d’aviculture, avec toute sa 
richesse-de contacts.et d'intérêts 
internâtionaux. 

Bien sur, 

—Mort, le gros Bob? Non? et de 
quoi? 

—Oh! de mort naturelle: un'acci- 
dent d'automobile, 


me nr 
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0: 
amener 
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C'est une fillé du peuple, qui n'a 
que des yeux Dassables. Alors ils 
regardent la müfaille en face, au- 
dessus de la haie.des soldats, . Et 
ils s’assevent, chacun occupant, à 
droite ou à gauche du colonel qui 
préside, un rang déterminé par les 
préséances, officiers . d'infanterie, 
d'artillerie, de cavalerie, un cont- 
mandant, deux gapitaines, des lieu- 
tenants. FU 

Marie, pelotorninée dans son coin, 
ne les avait vus qu’une seconde. El- 
le fixait une seule .chose: la fente, 


soldats, un sursaut d'intérêt. 
Fouverture du toril, quand le tau- 
rena boudit ct se révèle bien armé, 
combatif ct puissant, Ses yeux, 
fixés sur le colonel, étaient d'un 
gris de métal, durs, sant une nuan- 


, LI L] . , 0 # , . . 
d'apprendre par ce::d'intimidation, Ms disaient une 


volonté irrédictible, un orgueil que 
ni les fortes voix, ni les galons, ni 
la punition assurée n'entameraient. 
Entre la vie et l'audace qu'ils ex- 
primaient et ce corps d'enfant usé 
avant de s'être épanoui, il y avait 
un défaut de proportion saisisant, 
Une fois de plus, le Breton repa- 
raissait, avec son masque ‘de viv- 
Jence muette et passive. Personne 
ne pouvait voir au delà, Derrière 
le masque, dans le secret de l'âme, 
des larmes coulaient peut-être, mais 
elles resteraient cachées, à jamais 
et à tous. 

IH répondit, sans gffort de voix, 
ans le moindre tremblement: 
—QOui, mon colonel, c'est moi, 

La bouche, pâle, demeurait en- 
tr'ouverte, On disfinguait ses dents 
blanches. Les paupières ne s'abais- 
saient pas. Les officiers, pensaient: 
“JE a un regard de forçat" Marie ne 
songeail qu'à une chose: “Pourvu 
qu'il ne me connaisse pas! Je lui 
enièverais le courage!" 

Vous êtes mal noté. Vos chefs 
vous considèrent comme un indis- 
cipliné, une mauvaise tète. Bien 
que vous ne soyez au régiment que 
depuis le mois de novembre der- 
nier, vous aviez déjà quinze jours 
de salle de police et dix jours de 
prison, avant ee soir qu 25 janvier 
où vous avez frappé deux de vos 
supérieurs, le sous-licutenant de ré- 
serve Lemarié et le caporal .Mag- 
nier, Racontez ce qui s'est passé. 

Pas un mot de réponse. Antoine, 
debout, fixement, regardait, 

Vous ne voulez pas parler? 
C'est bien. Les témoins parleront. 
Sergent, tatraduisez le premier té- 
moin. 

Le premier témoin était le capo- 
ral Magnier, un paysans déluré, 
bien nourri, satisfait d'être bien 
vu de ses chefs, qui s'avança en ar- 
rondissant le bras, salua, prêla ser- 
ment, et dit: 

—J'étais monté le premier dans 
la chambre, au retour du tir. de 
mets mon fusil, pour le nettoyer, 
sur mon lit J'entends quelqu'un 
derrière moi, je. me retourne, et je 
vois le soldat Madioi qui jette son 
fusil à côté du mien. Pour lors, je 
lui dis: “Efnportez votre fusil, c'est 
pas votre chambre, — Si, qu'il me 
dit, — Non, que je «is, sortez ct 
vivement. Votre chambre est at 
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faite d'ombre el de poussière, qui 
marquait la forme de la. porte, en 
haut. Par là c'était sa honte, sn 
vie et son seul amour, hélas! qui 
allait entrer, Un homme vêtu d'u- 
ne toge noire, gros, 'soufflant, eu 
retard, traversa lPauditoire, et alla 
se placer derrière une sorte de box 
à claire-voie destiné à l’accusé.eElle 
in’y fit pas attention. Quelqu'un le 
suivait: le vieux Madiot, serré dans 
sa redingote du dimanche, honteux 
et digne, son chapeau de soie à la 
main, n'osant pas s’avancer, et que 
le sergent fit asseoir .de l’autre cô- 
té de la balustrade, en face de la 
table bleue. Marie le reconnut à 
son pas. Elle épiait l’aube funèbre 
‘de la-porte, le bruit du boufon de 
cuivre qu'on allait tourner.’ 

Et tout à coup la fente noire s’il- 
lumina, s'ouvrit en épée ‘de feu, 
s'élargit, et donna passage à un 
homme entre deux gendarmes. 

Marie se leva à moitié, un genou 
appuyé au banc, ne laissant parai- 
tre, au-dessus de la cloison de hoïs, 


peau de feutre avec l’aile dont elle 
“avait enlevé les plumes rouges. An- 
toine ne la reconnaîtrait peut-être 
pas ainsi, I! s'avançait, la tèle bas- 
se, chétif dans sa veste de petite 
tenue. Marie le trouvait diminué, 
plus étroit d'épaules qu'autréfois, et 
comme d'une aulre espèce que ceux 
qui le jugeaient. Tandis qu'il mar- 
chait, les officiers l’accompagnaient 
du regard, les paupières un peu 
glissées et méprisantes, jusqu'à l'es- 
pèce de cage où il s’assit. Un léger 
frémissement côourut entre ceux, un 
signe d'intelligence à peine per- 
ceptible: “L'affaire Madiot, la plus 
grave d'aujourd'hui, un sale: type.” 

Antoine continuait de pencher la 
tète, absorbé, n'avant ‘pas Fair de 
se soucier de connaître ses. juges, 
ni de public s’il y en avait un, nt 


4 [ja salle où-on l'avait conduit, 


Le colonel. dit: 

—Levez-vous!. ‘ 

La voix-était dure et ‘épaisse. 
L'homme, grand et fort, sanglé dans 
sa tunique, le teint rouge, les yetix 
bleus, Tes moustaches grises tom- 
bantes, ‘était un ‘de: ces. juges habi- 
tués qui ne doutent pas de In cul- 
pabilité dés. accusés qui passent de- 
à {vant eux. Il savait que les ‘instruc- 
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‘Ftions étaient: soigneusement faites. 


IL. aurait : récité:le code , militaire 
-omme une théorie, IL classait ‘du 
premier’ coup d'oeil les “inculpés 


lb 


que le haut de son visage, et le cha | 


dessus.” Comme il n’obéissail pas, 
je le prends par l'épaule. I résts- 
fait, mais il venail tout de même. 
Ca faisait du bruit. Voilà que de 
lieutenant Lemarié passait dans 
l'escalier, et qu'il entend le tapage. 
“Qu'est-ce que c’est que ça? Enco- 
re Madiot®" Il n'avait pas plus tôt 
parlé, mon colonel, que Madiot se 
jette sur lui et sur moi, lui envoi: 
deux coups de pied dans de ventre, 
un autre à moi dans la jambe, en 
criant: “Celui-là, je lui ferai son 
affaire !”’'Les hommes l’ont :empot 
gné. Ca été'fini, 

—IT était ivre? Le 

—A peu près, mon colonel. I «- 
vait bu.sur le terrain de manoew 
vre. A lui, il ne luicen faut pas 
beaucoup. 

—Reconnaissez-votis 
Madiot? 

La voix, sans émotion, répondit: 

—QOui. " 

Et à qui s'adressait la menace: 
“Je: lui ferai son affaire!” au ca- 
poral? ou à l'officier? 

_A l'officier, dit le caporal. 

Vous en êtes sûr? 

Parfaitement: il avait les veux 
dessus. 

Est-ce exact, Madiol? | 

L'accusé fit signe que oui. 

C'est bien, caporal Magnier, al- 
lez vous asseoir, Sergent introdui- 
sez monsieur Leniarié. 

A ce nom, qui sonnuil comemte un 
autre aux oreilles des juges, deux 
coeurs de pauvres gens baurert, 
celui de Marié et celui d'Eléi. Mu- 
diet, Antoine ne broncha pas. 1 
regardait maintenant le haut de Jé- 
toffe rouge qui voilait la fenêtre 
en face de lui. On eût dit que ce 
second témoin lui était aussi indif- 
férent que le preniier. Cependant, 
lorsque le jeune. homme, en tenuê 
de ville. éléganté, les gants frois- 
sés dans Ia main ‘gauche, un peu 
pâle, se fut avancé devant le tri- 
bunal, un éclair de colère et .îe 
haine traversa les yeux d'Antoine, 
Puis le regard se perdit de nou- 
veau dans les plis de létoffe rouge. 

L'interrogatoire recommencGa, le 
‘même d'abord, plus détaillé, avec 
des réponses autrement formulées; 
mais, ‘bientôt, la question se posa 
des relations antérieures entre An- 
toine et M. Lemarié, Le vieil Eloi, 
poussé par l'émotion, s'était à moi 
tié-dressé sur les jambes.'et, tendu 
en avant, ilécoutait, il regardait 
aveciterreur le 


les faits. 


4 
4 


‘d'après leur tempérament: il y 'a-lsoumeaseanse. ccnemomscensentencancencessencencessescescncemransens ec nee 


Prince-Albert et le nord de la Saskatchewan 
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mandant si le secret allail sortir 
de celle bouche qui avail jusque-là 
si peu parlé. 

—Lrovez-vous à li prémédilalions | 
monsieur femarié? 

—Nou, mon colonel; bien que les: 
relations fussent assez lendues en- 
ire mon père et celte famille d'on- 
vriers, je n'y crois pas. Nous n- 
vions eu des diffieutés d'intérêt. 

--C'est ce qu'il importe d'éclair- 
cire. Vovous, Madiot,  estec que 
vous aviez des raisons d'en vouloir 
à monsieur Lemarié jiei présent ou 
sa lanille? 


EN 

‘Antoine dit à haule voix: 
Oui. 

—HFxpliquez-vous d'abord, mon 
sieur Lemarié, L'aceusé rectifiern, 


S'il va licu. 

Eloi pensa: Nous sonunes por- 
dus," EH fit un mouvement avec le 
bras, pour attirer l'altention d'An- 
toine, pour Le supplier, d'un geste, 
de ne pas raconter le passé, mais 
Antoine n'abaissail pas les veux, 

—-Voiei, mon colonel: mon père 
avait refusé d'accorder à un de ses 
ouvriers, que j'aperçois ri, il 
désigna Eloi, -— une ponsion qui 
n'était pas due légalement, 4 la sui- 


oi 


Sackatchewan's own 
#’Bohemian Leger” is 
as rare and constant 
in its goodness as the 
landscape glories of 
the Province, 

As the hunter finds his 
paradise in its forests 
and streams — every 
taste of “’Bohemian"” 


| 
| 


brings snewexperience 


of enduring quality. 


PBince Lei 
DRE WERIES LIMITED. 
PRINCE ALBERT, SASK. 


{inmédintement 


“petit soldat, se Ari li 


avons meme ecomee 


| 


sont à la veille de 
grands 

développements. 

Jamais il n'y 6 eu de si 


splendides occasions de 
placements pour faire de : 


l'argent comme aujour : 1 
d'hui, 7 à 
Venez me voir À ce rujst, ÿ 
Voua ne vous obligez en sucu- Î 
ne mantère, f 
éléphonez, écrivez on Ë 
télégraphiez. 

FE. F. CONNOLLY 

Locateur 


HOTEL AVENUE 


le d'un accident surventt par int- 


prudence, Cet home est Foncle fe 


laceusé, La pension na &é récln. 
mée inselemment, à plusieurs re 
prises, par l'oncle el le neveu, Mon 
pére se montra inflexible, et je etors 
que l'animosité d'Antoine Matiot 
n'a pas d'autre enuse, Mais je mais 
ajouter que, dès Le lendemain er 
laceident, ma mère faisait soit 
le malade à ses frais, CH VOEr Ant son 
médecin ef fournissant les remidrs, 
Je crois dire encore au conseil ga 
prés da mort de mon pére, elle on 
accordé à lPoncle 
de Faceusé une retraite de ein 
Frances par nn, 

Les jeunes officiers, aux deux ai- 
les du conseil, hochôrent la tétr 
d'un sr de dires “Quel heu, ce 
Mndiot!" 

(A suivre) 


À: 


Présompltion, 
‘instithuieur. -— Ciez les prinei- 
paux eaps en connueneant par Le 
Caradn. 
L'éirve, sou ee 
L'inslituteur., -— Vous te lrouvez 
vien à répondre el vous spores 
oblenig an brevet de cap ä-citer? 


pa 
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LA] BOHEMIAN 
fi LAGER 
bretuerl 
in 
Saskatchawmn :° 
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-REPAS SERVIS 


Excellente cuisine, service de première classe à 
des prix très modérés. 


Adjoyant le bureau de Poste 


Le café des plus moderne dans la ville de Prince-Albert. 


A TOUTE HEURE 


Rue Centrale. 


CONSTRUISEZ 
MODERNISEZ 
REPAREZ 


‘gner de l'argent, 


Cour à Prince-Albert. 


Prince-Albert, Sask. 


- Nous vendons des matéripux de haute qualité à des prix 
“raisonnables FEaissez-nous faire vos comptes -et vous épar. 


North Star Lumber Co. Ltd. ! 


TEL: 2275 


D'où vient la bonne qualité } 


J. P. Hepburn, gérant. 


ES SRE nn serre rer Pa 


M. labbé Saint-Cyr, de Gravel- —Oht oui, docteur. . 
bourg, remplit l'office de diacre et] —Bien... J'eu prendrai... ca 
M. le curé Gravel, de sous-diacre.| j'ai la même maladie que vous, 
Ce dernier prononça le sermon. XXEK : 
Des neveux et'cousins du nouveau | Rencontre. . : 
* | prètre servaient à l'autel, Mlle Béa-| Madame. — J'ai horreur de mé 
&trice Gravel, de Gravelbourg, chan-| dépenser en paroles, A ‘chaque fois 
ta plusieurs beaux solos. M. Paul|que je vous ferai signe du doigt, 
Tétrault, de Palmer, chanta un can- |cela signifiera: venez!... 


LE PATRIOTE DE L'OUEST, mercredi le 15'juillet 1931 


ES EE EE 
an sg EE 


R. P. Valois vs Lussier: R. P.E 

Valois, vainqueur; 6-2; 2-6; 6-3. 

Béliveau vs Teillet: Teillet, Vai 
queur: absence de Béliveau. 
e—— Le —— 
Ventes de terrains 

Le 8 août 1931, à à p.m. est Je ; 


Prince-Albert 


—Le R, P. Simon, O.M.I, recteur 
du collège St-Paul de Winnipeg, a 
srèché la retraite des Révérendes 
Soeurs de lOrphelinat et de l’'Ho- 
Pital de la Ste-Famille, 


—Le R. P. Simard, O.M.E, a prê- 
ché celle des Révérendes Soeurs 
de Sion et de la Présentation. 1] 
Prèche actuellement aux Révéren- 
des Soeurs Grises ot de La Pré- 
Sèntation de Le Pas, 


vs 


—Mme J. S. Casgrain et Mme Ga- 
brielle Carrier sont de retour de 
Régina où elles assistèérent au Con- 
grès. 


—M. Antonio Labelle de Mont- 
réal, directeur des activités de la 
compagnie générale transatlantique 
au Canada, Ligne Francaise, était 
de passage ici, au cours d’un voya- 
gè d'inspection dans le Nord Ouest, 


—Mme H, Danscreau de Letellier, 


Manitoba accompagnée de ses deux 
fils Auguste et Maurice. et M. et 
Mme Fred Martin de Pine Falls, ont 
assè une vacance parmi nous chez 
es familles 4. N. Jutras et TJ. P, 
Pfeiffer de cette ville. [Hs ont aussi 
visité M, et Mmv J, À. Houle de 
Rosthern. 


Les ‘résullats des Examens de 
Huifième Grade furent publiés lun- 


di dernier, Les élèves de notre E-! 


remportent comme 


dernier jour fixé pour l'achat de 
terres suivantes offertes à $160.00 

Township 52, Rang 9, 3ème Mé 
ridien ouest; Ne 24; Ne 26; Ne 36 
ct SE 36. 

Township 54, Rang 10 8ème mé 
ridien oucst. Secs. 13, 14, 15, 16 
17; 18; 19; 20: 21; 29: 23: 24; 95 
26; 27: 28; 29; 80; 31; 82; 33: 34 
35: et 36. 


Les requérants doivent être su-Ë 
cts britanniques, âgés de 18 ansh 
au moins, domiciliés dans la pro-k 
vince depuis au moins 4 ans avant 


Ia demande. 

L'acheteur doit résider au moins 
4 mois chaque année et durant trois 
ans. T doit cultiver au moins 20 
acres, 

Les souscriptions scellées 
vent êlre accompagnées d'au moins 
10 pour cent comptant de la som- 
me sousurife, 

Le souscripteur aprés 
tion, doit paver Îe reste en dix 
versements égaux: Île 


aprés la dale de venfe, avec un in- 
térèt de 6 pour cent par année, Les 
souscriptions peuvent être faites, 
personnellement où par {1 poste, 


doi-} 


acquisi- 


deuxième 
versement, dû et pavable trois ans 


Salopettes en denim rayées bleu 


51.65 


Chemises de travail pour hommes 


$1.00 


Bottines de traval en cuir 
solide, bonnes semelles 


ne ne son ans _ 


= 


Politique fédérale 


EN PRENANT AVANTAGE DE 


Nous Offrons 


$ .Gantelets d 


# couleur bleue, 


nadien-Nationat,, ancien sous-minis 
{re des chemins de fer et canaux et 


a 


CETTE GRANDE VENTE 
VOUS ECONOMISEREZ DE L'ARGENT 


Chaustettes de travail pour hommes 


Ê Beaux pantalons de toilette 


tique en français à la fin de la mes- 
se. 

Le R. P. Cloutier bénit ensuite 
chacun des assistants, venus et 
très grand nombre de tous les en- 
virons, [l y en avait de Gravelbourg, 
Palmer, Assiniboia, Willow-Bunch, 
Vantage, Congress. 

On remarquait un oncle et une 
tante, M. et Mine Howard, de Jack- 
| son, Michigan; aussi des religieuses 
de Jésus-Marie, du couvent de Gra- 
velbourg, dont une, la Révérende 
Mère St-Basile, est la soeur dt 
nouveau prêtre. 

Le Père Cloutier est le fils de 
feu M. Joseph Cloutier, pionnier de 
Muzenod, syndic de notre paroisse 
à sa fondation par fen M. l'abbé 
L. P. Gravel. Il a fait son cours clas- 
sique au collège Mathieu, de Gra- 
velbourg. Nous lui offrons nos meit- 
leurs voeux. ‘ ‘ 


D'ECOULEMENT 


e travail pour hopmes 


5c 
30 


le sud de la province, la récolte a 


brun et grisg 


cheresse, ‘ Mais 
nous plaindre, car, parail-il, 
= champs paraissent mieux ici 
partielle -dans le comté des Trois- dans les 
Rivières-St-Maurice. Cette élection 


Chez nous comme ailleurs dans 


terriblement souffert des vents dè-! & 
vastateurs encore plus-que de la sé- 
nous ne pouvons 
les 
que 
districts environnants, 
Quelques-uns de nos fermiers s'at- 
tendent à avoir du 35 minots à 


La nouvelle bonne, — Je suis ra- 
vie, madame, J'ai la même habitu- 
de, et lorsque je secouerai la tête, 
cela signifiera: non!. ° 


sms amer a 


Lé ® . 
Douleurs d’Hlémorroides. 
CESSENT INSTANTANEMENT ‘” 
“La première folë que je mé servis 
de Sootha-Salva, les démangeaisons êt 
douleurs cessèrent immédiatement, 
Elles cessèrent ausst l'enflure et 16 
$aignement, Plus d'Hémorroïdes,”.… 
L. T, Sears. Lé meilleur remède pour 
soulager que nous connaissions, Chèg 
tous les pharmaciens. : 


eds 


S PR RER RATS 
ROBES ET 
MANTEAUX 

À en son po du dorer ent 


Nons ne craignons pas de vons & 
les recommander. 


# 


Toutes réprrationg ponr man. À 
A traux de l'onrrure pour hom- 
& mes et dames & nos tant ené- € 
| ciaux d'été, prenez-en avantagë 


| PRINCE ALBERT FU 


cole séparée iant . Di . CC ° gérant général actuel de la compa-,a pour but d’élire un successeur à | 
Oujours un brillant succés, 1x- ä È) eue 4 ë L . oo N 
sept sur dix-huit avant obtenu Le bill de la commission du tarif gnie, et H. B. Griffith, qui en est jfeu Arthur Bettez, maire de notre l’acre. a k lui à __ COMPANY . 
$ x-Buit a! : » dévoué secrétaire i résent: - la divisi crnières pluies ont ramen on: 
ss. Nous les nommons le dévoué secrétaire, ville et représentant de la division Les ; À tent 
des honneurs. Nous Îles nomm » l'espoir dans l'âme de plusieurs, 806 avenue Centrale 


par ordre alphabalique: 


Bochm. Hdith Teresa Est adopté — Que fera le Sénat — Le cas du sénateur Bel-| suient &ié d'une naivre exclusive. © x —————— | L 
ine, Franc ath bataill Chamb le bill de M. Ben-! ment technique et avaient consisté , à fourrage pour cet hiver. Le .problé. |} 
Devine, Frances Kathleen, court — La ataille en ampre, sur le e IVL. Ï C qu avi Un cyclone à Battleford me de l'ean est aussi résolu 
Dussault, Mars Anna tt — L'enquête de la Beauharnois — Un contrôleur ©" lt déposition de documents de nie _ 
Dougherts, Thomas Royburn ne q toutes sortes: contrats, rapports Nor ‘ . x 

g y, a \ . North Battleford. —— Une violen- Fantaisies médicales. 


Dobrowski, Henrv Joseph. 
Gagner, Marie Luce, 
Joubert, Marie Anna. 


du Trésor. 


Ottawa, 10 — A l'heure où nous 


Li: \ 


lui du député Hslev. qui s’objectait 
au terme de dix ans des Fois com- 


Les déposilion antérieures  a- 


ingénieurs, et le reste, Mais on 
est présentement à étudier le côté 
financier et le côté politique de la 
gigantesque entreprise, 


à la Chambre des Communes, 


te tempète s’est abattue sur la vil. 
le de Battleford samedi dernier. 


Des toits furent enlevés dans CTRSSSSS vous a-t-elle soulagé? 


een guet 


qui craignaient de n'avoir pas dé 


—La position que je. vous ai don- 


À TEL: 2357 Prince- Albert 


TED. MATHESON : 


ETES ER ENCRES 


Joubert, Bibian Pauline. commencous eelle chronique, le l tourmente et plusieurs fenêtres et Ë 
Longpré, Margaret Henriette. bill Bennett, créant une commis-!missaires du tarif. Il vovait dans MM. Jones et, Heurv ont avoué poteaux de télégraphe et de télé- = ns | LIMITED . ñ 
Murray, Marjorie Helen. sion du tarif, aîlend sa troisième ce ferme une intention, de la part{bien candidemenñt que les inten- phone furent arrachés, Durant plu- .* 5 ° Ë 
Macsvmir, Sandford Joseph. lecture, ce qui n'est qu'une forma. | des conservateurs, de lier les mains ifions de Ja compagnie étaient de sieurs heures la ville fut privée . Adjoignant Banque Royale. Ë 
Ménard, Yvon Alfred lité, bien que Îles libéraux puissent }de l'administration libérale qui; dériver dans le canal toute l'enu au d'électricité, Les dommages sont é- F W Wni ht TEL. 8057. RUE CENTRALE ñ 
O'Connell, Daniel Joseph. se prévaloir de celte occasion pour fsuccèdera, dès les prochaines élec- | fleuve, et mème que l'entreprise ne valués à 9100,000. ' ° , g Complets pour hommes faits ; 
Painchaud. Léo Armand, rouvrir lout Je débat, Celle com-{tions, à la présente administration | valait pas Ia peine d'être poursui- |. ue x At | ‘eur commande . ‘ 
Ryan, Mary Anna. mission a des pouvoirs exception- [conscrvatrice, D'autres députés au- {vie Sans cet objectif ultime, M. I die à W bb 1120 Ave. Centrale Erinee- pert . oo e. à 
Santner, John Cart nels, et dans l'idée du premier mi-fraient voulu modifier la portée de {Henry dit qu’on doit + arriver en ncendie a € Téléphone 2289 ) Echantillons chotais de - | 
Weinmever. George Henry. nisire, doit rendre des services Let {la connnission et certains aulres trois phases distinetes, La somme - se TT, : . . mièré qualité. . Pre- ‘ 
Zwack. Andres John. lement précis, qu'ils deviennent! détails. mais chaque fois les amen- | d'énergie éventuellement disponi- Moose Jaw. — Ces Jours derniers BIJOUTERIE Ft | . . . ; 
NOTES SPORTIVES dements ont été battus. ble sera très considérable, Les di-|Un incendie à rasè seize édifices . j 


teurs. 
Résultats des parties, 


presque mathématiques. 


remettre au Sénat, où ils ont enco- | 


commissaires sur la nouvelle Com-}de préoccupation de re côté-là, On 


mission, qu’elles prennent le risque avait accusé M. Jones d'avoir rén- 
q j 


dans la ville de Webb, Saskatche-. 


1 MAZENOD, Sask. | 


Re 2 EE ee F2 


ARGENTERIE . ie 


licences de mariage 


Le fournoi de tennis. organisé H n'est pas probable » Jes i- recteurs de fr compagnie pensent ë É 

. , . as probable que les fi , . , » dix ans Ë ñ, compañnic pensent | . cet e . ! ; 

par le Club Canadien, excite beau- is rouvrent le débat, lors de A propos du ferme de dix a ‘ique les progrès économiques qui S O0 006 pertes se .chiffrent à ORFEVRERIE .…. “ 
coup d'intérêt et d'enthousiasme |} feGisième lecture du büll. Hs (M. Mackenzie-King a bien averti les | auront lieu ces prochaines années | ?100,000. . Le .. Us 4 
chez les concurrents el les ama-|,i. jeux s s’ ersonnes qui accepteraient d'être | l'absorberont toute. Ils n'ont pas! + SR Rp s né 8 os 
aimeront mieux, sans doule, s'en ip q l pi + * % Enregistré pour faire les | h k 


Jutras vs Tadman: Julras vain-: 


re la majorité d'une voix, mène, 
après les deux nominalious. celles 


de voir couper leurs traitements, | lisé des bénéfices de trois millions 


Fÿmanche. 5 juillet, avait lien 


REPARATIONS — 


LEE "0 L ne. Baribeau des sénateurs Marcolte et Burns, dès que les libéraux reviendront au n un ein d oeil #n joarse de cet- ans notre église la première grand’ À : Ë 
aripeau vS Leblanc: 58 8% qui viennent d'être faites. C'est! pouvoir, Si l'amendement Isley a- le entreprise. Il a expliqué qu'en ef- ‘messe du R. P. Edouard Cloutier, DE MONTRES Ë 


vainqueur: 4-6: 6-1; 6-3. 


de cette facon que les libéraux ont 
pu disposer, en 1913, du bill na- 
val et de celui d'une commission 


EPICERIES | 


! 


assortiment 
la plus 
meil- 


Nous avons un 
complet d'épiceries de 
haute qualité, toujours 
jeure que le prix, 


NOTS LIVKOKNS LES 
COMMANDES 
TELEPHONE 2120 


ROCHE’S LIMITED 


Ave Centrale 


Prince-Albert 


ARTICLES POUR LES 
MISSIONS 


Une spécialité tonte différente. 


Livres de librairie: Taux spé- 
ciaux pour libraires 


Vins de Messe: des Harrach 
Hills, échantillons envoyés sur 
demande j 


Landy & Co. Limited | 


16 rne Dundasg Onest 
TORONTO (2) Ontario 


Tél: A.D, 0164 


Livraison 
! 


! . p'enqute ins les emenIs etiges Gonthier, Précèdémment le trai A q 
es Praieis de ai Compagnie BCaue tement slaluaire était de £5,000 a- L RE — 
etto YA harnois Light, Heal and Power, qui | vec traitement voté par la chambre EI TIP-TOP TAILORS É . LBGRBURMU ES s" 
est À relier les deux lacs  Sai , e COMPLETS SUR ME ° ° “ 
SU a reller les deux tes  Saint-}ehaque année de 810,000. TI n'y a UT MESURE Ep Boni M . 
Franeois el Saint-Louis, sur le! done de changement que dans In | njour M, le Fermier 


L'endroit le 


aux coulcurs populaires. 


Île gouvernement, et quelques séna- 


ine session. 


icréant une commision du tarif. ]l 


plus sombre de votre demeure peut 
devenir gai et brillant en revètant le mur d'une couche ||}. 


du tarif assez semblable 4 celle que 
les conservateurs ressuscitent au- 
jourd'hui. La tactique est classique, 
quand la minorité des Communes 
est du même parti que la majorité 
du Sénat, ce qui se présente ordi- 
nairement le lendemain de chaque 
changemeut d'administration. 

Le Sénat à disposé hier du cas 
du sénateur Belcourt, représentant 
d'Ottawa à la Chambre Haute, M, 
Belcourt avait été l'instrument. 
d’un contrat entre un périodique et 


feurs conservateurs, soutenus par 
un journal d'Ottawa, voulaient lui 
faire perdre son siège. Ils invo- 
quaient, pour leurs fins, un régle-! 
ment du Parlement qui défend à 
un homme public de devenir entre 
metteur auprès du gouvernement à 
prix d'argent, Le sénateur Pope a- | 
vait proposé d'étudier en comité le 
cas de M. Belcourt, mais un amen- 
dement de M. Béique à renversé [a 
motion de M. Pope. Il se peut tou- 
tefois, puisque la cause de M. Rel- 
court est en appel, que toute l'af- 
faire soit rouverte dès {a prochal- 


La commission du tarif | 
Le premier ministre, M, R. B. 
Bennett, agissant comme ministre: 
des Finances, a piloté cette semai- 
ne, en Chambre, son projet de loi 


y eut beaucoup de roulis et de tan- 
gage, mais M. Bennett est bon pi- 
lote, et a adroitement évité, avec 
son imposante majorité, Lous les a- 
mendements de lopposition, 

Le premier amendement, celui 


j vait été adopté, le congé de ces fet un placement de %160,000 lui 
commissaires aurait pu leur être avait rapporté, non pas trois, mas 
donné aussi sommairement qu'il l’a un million, de sorte que ses pro-! 
été, en août dernier. au lendemain fits clairs ont été d'environ 2800.- 
des élections générales. quand Ja 000. M. Jones a aussi longuement 
nouvelle administration abolit la parlé de ses entrevues avec les mi-. 
commission du tarif et de l'impo! ,nistres du gouvernèment King, en 


O.MT:, enfant de Ia paroisse, . ar- 
dontié à Lebret, le dimanche pré- 
cédent, 


JU Vs en Va En en en qu va || 


: 


ET HORLOGES 
L - « 


ovrs +  3 


MEILLEUR 


en 


CHARBON: 


R 
O 
S 


de l'administration libérale. 


Un point intéressant de la dis- 
cussion a été la nature du travail 
de la nouvelle commission. Le sou. 


sion aura pour mission d'établir les 
faits seulement. Mais les faits, ré- 
pond justement l'opposition, ne va- 
lent rien par eux-mêmes, et ce sont 
les conclusions qu'ils font naitre, 
qui importent, La Commission tire. 
ra-kelle elle-même ces conclusions® 
Sinon, à qui confiera-t-on ce soin? 
L'argnument du tarif scientifique, on 
mathématique. suivant  Pexpres- 
sion du premier ministre Iui-même, 
est de nulle valeur. parce qu'it n°x 
a pas de tarif scientifique, On peut 
bien mettre de la science entre les 
Movens à sa disposition dans Île 


lbut de les utiliser au mieux en vue 


de Ta fin à obtenir: mais Ja fin à 
oblenir n'échapjie-t-elle pas à fou 
ie science? L'administration con- 
servatriee, qui est prolectionniste, 
lirerait-elle des mêmes faits que les 
Hibéraux. qui son! plus près du li- 
bre-échange que lenrs adversaires? 
I serait oiseux de le prétendre, Le- 
tarif est essentiellement politique. 
et la formule qui l'en tirera n'a pas 
encore été frouvée : par personne, 
Les Allemands s'y &ont grandement 
essavés en 1909 mais vainement, 
Leurs efforts ont doté Le pars d'u. 
pe classification farifaire qui ev 
un véritable modèle du genre, mais 
les divers partis s'en servent lun 
après Pautre pour leurs fins parli- 


qui a fait le plus de bruit, a été ce- 


eulières, 


lantez! 


raient tarder encore loglemps. 
Enqôuêle de fx Beauharois 12 PT. 


Saint-Laurent, par un canal iminén- 
se, se poursuit toujours, et il vient. 
d'avoir à ce snjci des révélations 


qui, à leur surface du moins, don- 
neéraient pleinement raisons aux ac 


“usalions de M Robert Gardiner. 


député de l'Alberta, faites en Cham. 


bre il y a quelque temps. 


Les rois derniers témoins  dn 


vernement déclare que Ia Commis- | 


11928, et comme on lui demandait ! 
‘si ces entrevues avaient donné les 
résultats espérés etraidé à la réue-! 
Site du projet, il répondit que tou- 
te personne qu'il pouvait convain-! 
[ere du bien-fondé. de l'entreprise 
| était utile ‘par le fâit même à l'en. 
:treprise. 

L'enquête durera! sans doute ins- 
qu'à la fin de la présente session. 
Ice qui veut dire encore deux ou! 
trois semaines, En fait de résultats 
pratiques, plusieurs se demandent 
à quoi elle pourra bien servir, 

Le controleur du tresor fédéral TA, 

Le gouvernement a fait créer par | 
la Chambre, cette semaine. le poste ! 
de contrôleur du trésor dans l'ad- 
ministration fédérale, .C’est une in- 
novation qui doit révolutionner 
fout le système de comptabilité de 
l'administration fédérale, Le con- 
trôleur du trésor sera chargé de Jo 
Surveillance  compfable de toutes 
les rentrées et de toutes les sorties 
des fonds publics, de sorte qu'on 
Satra fouiours, à un jour prés, nû 
en sont les finances du pays. Jus- 
qu'à pbréseni chaque. ministre avait 
Son propre système de camptabitié 
Le nouveau systéme est destiné. 
dans l'idée du ministre des Finan 
tes, à procurer des avantages en. 
Sidérables dans plus d'un sens, 

C'est le désir du gouvernement 
de centraliser anssi les conseillers 
juridiques des divers ministères. 

opposition a exprimé des dou- 
les sur-les avantages espérés de la 
centratisation de Ja comptabilité, 
Surtout quand il s'agira de dépen- 


LS15,000 le trailement du vérifica- 
ileur-général des comptes. M, Goor- 


manière de payer le vérificateur, 
et non pas dans le-montant même 
de son trailement, 
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ouraouas | ÿ 


#7 
T8 lg Notre stock de merceries 
# pour hommes est des plus 


; LE CAFE PAR 
f - 


# Repas servis à toute heure 


Contrats et réparations ||! 
© Electriques 


Poëles Electrignes “GURNEY” Lo 
L’excellence de notre ceni- 
sine et l'efficacité dn ser- 
vice est le secret de notre 

| succès . 


Frigidaires Electriques 
“KELVINATOR" 


Foyers en glaise Lava 


Central Hotel 
& Caïé 


MAH KUM CHONG Gérant 


TELEPHONE 2967 
Ave Centrale, 


| Chaufferettes à eau KHotpoint 


Ampoules Mazda 


J. E. LACROIX, LTD. 


Electragist 


Sîme rne TEL: 2514 


AURA 


‘Orient’? 


Bas de soie entièrement facon. 
nés (full fashioned) dans es 
cCuuleurs les plus récuntes, fabri. 

pus en Canada, Sherbruoke, 
 Q, 


Attention Délégués à la 
Convention 
Emportez les commanes de 
votre District scolaire, Notre 
représentant sera à la conven- 
tion. Nous remplissons ortres 
pour , bibliothèque, pupitres, 
costies pour tailets, Huile à 
p'ancher, serviettes de papier, 

papier de toilette, etc. 

Vous êtes invités à visiter 
notre salon d'exposition pen- 
dant l8 convention. | 


CANADA SEATING 


$1.00 


Une attention spéciale est por- 
Æ6 aux Commandes postales, 


Blue Chain Stores 


PRINCE-ALRERT et WAKAW 
Saskatchewan 


me pre 


Vêtements ponr hommes, fem- 
mes et enfants. Chaussures de 
tous genres 


complet, 
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” Prince-Albert. Êl L 


le SA CA © QE Ga ça qqn (| 


POURLE.  E: 
| D. 
| MEME * À. 
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E 


|| PRIX . 


McDIARMID | 


Lumber Co. Lid. 
Henribourg Spiritwood 
PRINCE-ALBERT. 


Si vous vous sentez fati. 
gué faites examiner vos | 
yeux | 
Le montant. d'énergié . que 
Consument dés veux malades ‘est 
extraordinaire, 8j vous avez de 


la peine à trâvalller faites exa_ 
Miner Vos yeux immédiatement, 


F. D. CULP 


924 Ave Centrale Pr.-Albert 


: Voici Je temps d'examiner le canevas 
e vos lieuses et vous rendre connte 
S'ils sont en bonne Condition Nous 
,2VOn8 un assortiment complet de cour. 
roies, rivets,' clous Pour canevas, bou- 
cles, pour lieuses et tout ce qui €, 
e qui est 
nécessaire À ]n réparation d 3 
e c g 
pour lieuses, FROVEE 
Attention spéciale donnée aux. 
Commandes postales 


REPÉRER 


On ne suit pas encore comment /$ses e Les 9 illions hà e C ‘ 
sera composée la nouvelle commis: mage les 24 millions du chô- | Ave Centrale Prince-Albert, COMPANY LIMITED OPTOMETR | 
| ouve age. Em 
Sion, mais les hominalions ne sau- Un autre projet de loi porte Up J. 8, CASGRAIN, Représentant ETRISTE ! 


Prince-Alhert, Sask, 


comité parlementaire qui conduit 
celte enquête ont franchement ad- 


NORTHERN HARDWARE LTD, 


Téléphone 2239 


Royal Oak 


Saddlery | 


| Company Himiteg 
"" L K. HORNE, Gérant 
808 Ave. Contrnlo Prince Alert 


ES SA SR FA OR GR GR GA En Eat 


M. Gariépy. candidat du com- É 


Vous pouvez être persuadé que 


à 5 is quil s'agissait ni plus ni S is Riviè vous recevrez pleine valeur de 
QUINCAILLERIE DE PREMIERE QUALITE mis q' ni lus nil té des Trois-Rivières |f  J. H. ROBERTSON ous Tecevrez pleine valeur de 


moins que de dériver dans Île ca- 
nal tout le volnme d’ean du fleuve 


Représentant tez À nos magasins, Nous rem. 
boursons l'argent à ceux qui 


sont distatisfaits, 


1 L l’eau ve} Les Trois-Rivières, — M, Wilfrid É 
Saint-Laurent. Ces témoins ont été iGariépy, ancien ministre des affai- 
MM. Frank P, Jones, ancien prési-[res muñicipales et secrétaire d’E- dl 

Je se e ae ee « wf)| 


Tééphone 2516 (Baker Block) 10ème rue Ouest 
| PRINCE-ALBERT, SASK. 


TELEPHONE 2928 
Ave Centrale Prince-Albert 


° ——î 
NOUS PARTONS p 


dent de la Canada Cement, ancien Itat dans le-cabinet ‘de l'Alberta, de | 
président de Ja Beauharnois, R,.@.11913. à 1918, sera le candidat ‘Tibé- 
ee A. Hen-y, ancien directeur fn Ca. ral ‘officiel à l'élection fédérale 
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